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Formation proFessionnelle

Les augmentations des salaires et des retraites approuvées par
le président de la République seront versées à partir du 10 mars

prochain. C’est le ministre du Travail et de la Sécurité sociale,
Youssef Cherfa qui l’a affirmé hier dans une déclaration à la

Télévision nationale. Il a précisé que toutes les augmentations
seront versées avant le mois de Ramadan. 

Elles concernent 2,8 millions de personnes. Sur ce total, 
90 % sont des fonctionnaires et 10 % des contractuels. 
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Le département de la Formation et de
l’Enseignement professionnels offre
au titre de cette rentrée, près de 321

000  nouvelles  places  pédagogiques,  dans
les différents modes de formation, dont 82
124 nouvelles places pour le mode de for-
mation  par  apprentissage,  contre  59  591
nouvelles  places  pédagogiques  pour  le
mode de  formation  en présentiel  et  2  490
pour la formation à distance.
Le secteur a également prévu 14 316 nou-
veaux  postes  pédagogiques  destinés  à  la
formation  des  femmes  au  foyer,  12  813
autres réservés à  la formation en cours du
soir et 3670 places retenues pour la forma-
tion en milieu rural, outre 495 autres places
pédagogiques  assurées  dans  le  cadre  du
dispositif  d’alphabétisation-habilitation
professionnelle.
La rentrée professionnelle s’inscrit dans le
cadre de la poursuite du programme du sec-
teur visant essentiellement à diversifier les
modes  et  dispositifs  de  formation,  et  à
adapter  les  formations  aux  besoins  de
l’économie  nationale,  en  termes  de  main
d’œuvre qualifiée et de besoins du marché
de l’emploi, en insistant sur la promotion et

le  développement  du  mode  de  formation
par apprentissage. Le programme pédago-
gique  du  secteur  prévoit  des  spécialités
couvrant  23  branches  professionnelles  et
figurant dans la nomenclature des branches
professionnelles  et  des  spécialités  de  for-
mation  professionnelle.  508  spécialités
sont  programmées  pour  la  première  fois
dans plusieurs wilayas.
Le  secteur  a mis  l’accent  sur  l’orientation
des  spécialités  et  d’offres  de  formation
ouverte  vers  les  secteurs  prioritaires  dont
l’hôtellerie,  la  restauration,  le  tourisme,  le
bâtiment, les travaux publics, l’agriculture,
l’informatique,  la  numérisation,  les  télé-
communications,  l’électricité  et  l’élec-
trique, ainsi que les techniques de manage-
ments et de gestion.
Dans cette optique, le ministère de  la for-
mation professionnelle a pris les différentes
dispositions  et  mesures  en  vue  d’adapter
ses  spécialistes  aux  exigences de  l’écono-
mie nationale, à l’instar du partenariat avec
plusieurs secteurs et entreprises à travers la
conclusion de plusieurs conventions.
Il  est  à  souligner que  le ministre de  l’En-
seignement et de la Formation profession-

nels a rappelé les différentes dispositions et
mesures prises par  le secteur de  la  forma-
tion  professionnelle  en  vue  d’adapter  ses
spécialistes  aux  exigences  de  l’économie
nationale, à l’instar du partenariat avec plu-
sieurs  secteurs  et  entreprises  à  travers  la
conclusion  de  plusieurs  conventions.  Il  a
fait état, en outre, de l’introduction de nou-
velles  spécialités,  en  prévision  de  cette
entrée, dont celle d’opérateur de station de
dessalement d’eau de mer.
Sur  un  autre  volet,  Merabi  avait  indiqué
que « le processus de formation des bénéfi-
ciaires de l’allocation chômage s’est pour-
suivi, de sorte qu’environ 82 000 postes de
formation supplémentaires ont été enregis-
trés dans 105 spécialités de 17 filières pro-
fessionnelles au profit de cette catégorie ».
Il  a  appelé,  encore,  les  cadres  chargés  de
gérer ce dossier   « d’assurer un suivi  rap-
proché  des  stagiaires,  ainsi  que  d’intensi-
fier  le  travail  de  coordination  avec  leurs
homologues  des  secteurs  du  travail,  de
l’emploi et de la sécurité sociale pour faire
de cette deuxième session de formation un
succès et pour améliorer l’employabilité de
cette catégorie ». Lynda Louifi

une COnvenTiOn de partenariat entre Saïdal et l’Insti-
tut  national  spécialisé  de  la  formation  professionnelle
(INSFP) Abdelhak Benhamouda  de Médéa  a  été  signée,
dimanche, au cours d’une cérémonie qui a eu lieu sous la
supervision du wali de Médéa, Djahid Mous, à l’occasion
de  la  rentrée de  février  du  secteur de  la  formation  et  de
l’enseignement professionnels.
La création d’une nouvelle spécialité de formation en pro-
duction pharmaceutique répond à un besoin en matière de
main-d’œuvre  qualifiée  pouvant  être  directement  opéra-
tionnelle dans le site de l’importante filiale du Groupe Sai-
dal implantée à Médéa.
En effet, la 1è promotion qui compte un effectif d’une cin-
quantaine de stagiaires suivra un cursus préparant au pro-
fil de technicien supérieur (TS) d’une durée de formation
de 30 mois, alternant cours théoriques et stages pratiques
sur le site de l’opérateur économique spécialisé dans l’in-
dustrie pharmaceutique.

Dans son allocution prononcée à l’occasion de la rentrée
de la formation professionnelle, le wali a plaidé auprès des
responsables de la direction d’Antibiotical pour l’intégra-
tion des  sortants du  système de  la  formation profession-
nelle au sein des effectifs de la filiale de Saidal.
Le wali a également insisté sur la qualité de la formation
dispensée qui, dira-t-il, devra permettre aux diplômés du
système d’être au diapason de l’évolution économique et
social du pays pour assurer un meilleur service public et
offrant  aux  sortants  les  qualifications  et  les  habiletés
nécessaires pour jouer un rôle prépondérant dans le déve-
loppement économique et durable du pays.
Après lecture de la lettre de M. le ministre de la formation
et  de  l’enseignement  professionnels  par  le  directeur  de
wilaya  du  secteur,  la  délégation  officielle  a  visité  une
exposition  montrant  les  réalisations  des  stagiaires,
embrassant les spécialités enseignées à travers les établis-
sements sous tutelle.

Le directeur de la formation et de l’enseignement profes-
sionnels de Médéa, Khaled Kharoubi, fera état de la situa-
tion, s’établissant par l’ouverture de 6 231 places pédago-
giques,  soit  une  augmentation  de  1  047  places  pédago-
giques par rapport à la précédente rentrée et incluant 112
spécialités réparties à travers 17 filières. Dans l’ordre des
choix  par  spécialité,  c’est  la  filière  de  la  construction  et
des travaux publics qui, en termes d’effectifs, occupe la 1è
place  avec  850  stagiaires,  suivie  par  la  filière  informa-
tique, numérisation et communication avec 696 stagiaires,
et en 3è place la filière agriculture avec 641 stagiaires.
En  ce  qui  concerne  le  volet  relatif  l’accueil  des  bénéfi-
ciaires  de  l’allocation-chômage,  le  secteur  s’apprête  à
entamer la 2è phase à travers ses différentes structures où
pas moins de 2170 places pédagogiques sont déjà prêtes,
soit  une  augmentation  de  1033  places  pédagogiques  par
rapport à la première session, rappelle-t-on.

De Médéa, Nabil B.

Tizi OuzOu
Coup d’envoi de la
rentrée professionnelle
C’esT à parTir du CFpa « Frères
Henachi » de la commune de
Timizart et daïra de Ouaguenoun que
le wali, Djillali Doumi, et le Président
de l’APW, Mohamed Klalèche, ont
donné, hier, le coup d’envoi de la
rentrée de la formation et
l’enseignement professionnels de la
session de février, et ce en présence
de différents responsables des
secteurs d’activités, dont ceux bien
entendu de la formation et
l’enseignement professionnels.
Et à l’occasion de cette rentrée, Il a
été procédé à la signature de trois
conventions cadres entre d’une part,
la direction de wilaya de la formation
et de l’enseignement professionnels
avec la chambre de l’agriculture de la
wilaya de Tizi Ouzou et Cosider
construction de Tizi Ouzou et d’autre
part, le CFPA de Timizart et
l’association « Erifeq Bi El Yatim »
pour la formation des femmes au
foyer dans les filières de formations
qualifiantes.
Et comme annoncé précédemment
dans nos éditions du mois en cours,
pour cette rentrée de la session de
février 2023, la direction de la
formation et de l’enseignement
professionnels (DFEP) de la wilaya
de Tizi Ouzou  a enregistré, sur la
plate-forme Mihnati, 3688 nouvelles
inscriptions  dont 2217 en formation
qualifiante, 1032 en apprentissage et
439 en mode résidentiel. Et ce pour
une offre globale  de 13.340 postes de
formation diplômante et qualifiante.
Ainsi pour cette nouvelle rentrée
entre reconduits et nouveaux, ils
seront 10.633 stagiaires à occuper
une place dans un centre ou institut
de formation. A ces stagiaires, il y a
lieu d’ajouter  les 332 jeunes inscrits
pour l’enseignement professionnel
lesquels sont motivés par l’obtention
du baccalauréat professionnel.
Par ailleurs, Il y a lieu de signaler que
conformément à l’obligation faite aux
chômeurs sans qualification de subir
une formation pour bénéficier de
l’allocation chômage, ils sont 5.207
jeunes âgés de 30 à 40 ans à s’inscrire
dans les différents centres de
formation pour une offre de 5400
postes de formation. En définitive,
l’Etat a mis en place une multitude de
mécanismes devant assurer un avenir
prometteur pour les jeunes. Il reste à
ceux-ci de fournir l’effort intellectuel
nécessaire pour réussir leur vie
professionnelle. 
De notre bureau, Saïd Tissegouine

médéa

ouverture d’une spécialité en production pharmaceutique

formation Professionnelle

C’est parti pour la session 
de février

Plus de 200 000 nouveaux stagiaires ont rejoint, hier, les différents centres et établissements de
formation professionnelle au niveau national, au titre de la session de février 2023.
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Plus de 17 000 algériens ont fui l’ukraine

Prochaine réouverture 
de l’ambassade d’algérie

Le ministère des Affaires étrangères a indiqué hier que l’Ambassade d’Algérie à Kiev sera rouverte très
prochainement et sera dirigée par un chargé d’affaires.

«en application des hautes ins-
tructions du président de  la
République, le ministère des

Affaires étrangères et de  la Communauté
nationale à l’étranger a décidé de la réou-
verture de l’Ambassade d’Algérie à Kiev
(Ukraine) »,  a  indiqué hier un communi-
qué du département de Ramtane Lamam-
ra.
Cette  décision,  poursuit  la même  source,
intervient dans  le  cadre de  la  sauvegarde
des intérêts de l’Etat algérien dans ce pays
ainsi que ceux de la communauté nationa-
le.  Et  de  préciser  que  cette  décision  du
président  de  la  République  prendra  effet
dans les plus brefs délais.
« L’Ambassade d’Algérie à Kiev, dont les
activités  ont  été  gelées  en  raison  de  la
détérioration  des  conditions  de  sécurité
dans  ce  pays,  sera  dirigée  par  un  chargé
d’affaires  »,  rappelle  le  MAE  dans  le
même communiqué diffusé.
Il  faut  rappeler  que  la  représentation
diplomatique algérienne en Ukraine a été
fermée en raison de la détérioration de la
situation sécuritaire dans ce pays. Le pays
est entré en guerre avec la Russie. Il y a un
an, Moscou a lancé une opération militai-
re  d’envergure  en  Ukraine.  Plusieurs
régions étaient touchées par les combats et
les  bombardements  qui  ont  fait  des  mil-
liers de victimes civiles et militaires.
Après  quelques  jours  du  déclenchement
de la guerre, un étudiant algérien a été tué
dans  la  région  de  Kharkiv.    Mohamed
Abdel  Monaïm  Talbi  fut  victime  d’une
balle perdue, alors qu’il se trouvait devant
la porte de l’abri au bas de son immeuble.
Il  avait  25  ans.  L’Ukraine  a  été  depuis
quelques  années  un  pays  de  transit  pour

les  universitaires  algériens,  qui  cher-
chaient  à  faire  des  études  à  faible  coût
dans des universités de Kiev et de Dniepr.
Le choix de ce pays est également  lié au
niveau  de  vie  qui  convient  parfaitement
aux jeunes étudiants, sans qualification et
sans emploi. Le pays est aussi un excellent
tremplin  pour  ces  nouveaux  diplômés
pour passer vers  l’espace Schengen,  sans
grandes difficultés, grâce aux papiers arra-
chés  durant  leurs  séjours  en  Ukraine.
Généralement,  c’est  l’Allemagne  et  à  un
degré  moindre  la  Pologne,  que  les  étu-
diants algériens rejoignent juste à la fin de
leurs études à Kiev. Cependant, à cause de
la  guerre,  plus  de  17.00  étudiants  et  res-
sortissants algériens ont fui l’Ukraine pour
se  réfugier  dans  des  pays  européens  ou
rentrer  carrément  en  Algérie.  Selon
quelques  chiffres  non  officiels,  plusieurs

centaines d’autres algériens sont mariés à
des ukrainiennes. Ils sont soit des cadres,
professeurs  ou  des  commerçants.  Peu
d’entre eux exerçaient dans le secteur ter-
tiaire,  selon  des  témoignages  de  certains
résidents algériens. Vendredi soir, le prési-
dent  Tebboune  a  assuré  que  l’Algérie
entretenait  des  relations  avec  ce  pays  de
l’Europe de l’est. « Nous avons des rela-
tions normales avec l’Ukraine et nos rela-
tions avec la Russie sont connues de tous
», a expliqué le président Tebboune.
L’Algérie  observe  la  neutralité  dans  ce
conflit  et  s’est  abstenue  lors  des  votes  à
l’ONU de condamner de ce que la Russie
appelle « opération spéciale » en Ukraine.
Ce  pays  est  actuellement  devenu  un
théâtre  d’affrontement  entre  la  Russie  et
l’OTAN qui aide massivement l’Ukraine.

Mohamed K.

Crise au MaLi
tebboune reçoit les
présidents et les
représentants des
mouvements
politiques 
Le présidenT de la République,
M. Abdelmadjid Tebboune, a reçu,
hier à Alger, les présidents et les
représentants des mouvements
politiques de la République du
Mali.
L’audience s’est déroulée au siège
de la Présidence de la République,
en présence du ministre des
Affaires étrangères et de la Com-
munauté nationale à l’étranger, M.
Ramtane Lamamra, et du directeur
de Cabinet à la Présidence de la
République, M. Abdelaziz Khellaf.
Le communiqué ne donne aucun
détail sur cette audience. La situa-
tion politique et sécuritaire au
Mali est sans doute au cœur des
discussions. Ce pays traverse
depuis plusieurs années une crise
majeure, en dépit des accords
signés par les différentes parties
maliennes.

S. N.

iL renCOnTrera
de hauTs
respOnsabLes
aLgériens
le secrétaire du
Conseil de sécurité de
la russie à alger
Le seCréTaire du Conseil de
sécurité de la Russie, Nikolaï
Patrouchev, effectuera depuis hier
une visite de 48 heures en Algérie,
au cours de laquelle il rencontrera
les hauts responsables algériens
dont le président de la république
Abdelmadjid Tebboune et le chef
d’état-major de l’ANP, le général
d’armée Said Chengriha. C’est ce
qu’a appris le Jeune Indépendant
de source diplomatique à Moscou.
Considéré comme l’un des person-
nages proches du président russe
Vladimir Poutine, Patrouchev
devrait également rencontrer le
ministre des affaires étrangères
Ramtane Lamamra dans la mati-
née de ce lundi, a indiqué la même
source.
Il devrait être également reçu le
même jour par le chef d’état-
major avant de rencontrer le prési-
dent de la République pour lui
remettre un message de salutations
du président russe Vladmir Pouti-
ne, selon la même source.
Durant son séjour, M. Patrouchev,
qui sera accompagné par plusieurs
experts, abordera avec les respon-
sables algériens les questions de la
coopération dans le domaine sécu-
ritaire, la lutte contre le terrorisme
et les crises régionales notamment
au Sahel, en Libye et au Sahara
Occidental, a précisé la même
source.
Lors d’un entretien téléphonique
le mardi 31 janvier dernier, le pré-
sident Tebboune et son homologue
russe ont convenu de programmer
une visite d’État de M. Tebboune
en Russie pour « le mois de mai
prochain ».
Les deux chefs d’État ont évoqué
« les relations bilatérales entre les
deux pays et plus particulièrement
les horizons de la coopération
énergétique ». Ils ont également
discuté « de la prochaine réunion
du grand comité mixte algéro-
russe », qui se tiendra lors de cette
visite.

S.O. Brahim

salaires et Pensions de retraite

Les augmentations versées 
à partir du 10 mars

Les augMenTaTiOns des salaires et des
retraites approuvées par le président de la
République  seront  versées  à  partir  du  10
mars prochain. C’est le ministre du Travail
et  de  la  Sécurité  sociale, Youssef  Cherfa
qui vient de l’affirmer hier dans une décla-
ration rapportée par la Télévision nationa-
le.  Il  a  précisé  que  toutes  les  augmenta-
tions  seront  versées  avant  le  mois  de
Ramadan.
Selon  le  ministre  ces  augmentations
concerneront  2,8  millions  de  personnes.
Sur ce total, 90 % sont des fonctionnaires
et 10 % des contractuels.
M. Youcef Cherfa a indiqué que l’augmen-
tation décidée par le Président de la Répu-
blique  touchera  plus  de  8  millions  de
retraités.  En  détail,  la  pension  de  retraite
concerne  2  985  000  de  personnes,  tandis
que l’allocation chômage touche deux mil-
lions de bénéficiaires.
L’allocation  chômage  portée  à  15  000
dinars a été versée depuis le mois de jan-
vier au profit des chômeurs inscrits, a fait
savoir  le  ministre.  Pour  rappel,  les  aug-
mentations salariales entreront en vigueur
à  compter  de mars  avec  effet  rétroactif  à
partir de janvier.

Lors  de  sa  dernière  rencontre  périodique
avec des  représentants de  la presse natio-
nale, le président de la République Abdel-
madjid  Tebboune  a  affirmé  que  les  aug-
mentations  de  salaire  annoncées  récem-
ment  seront  versées  avant  le  mois  de
Ramadan.
Dans un autres contexte, Youcef Cherfa a
indiqué que le taux d’insertion dans le sec-
teur administratif a atteint 98,5%, et après
l’intégration de 321 621 sur un total de 326
115 bénéficiaires.
Par ailleurs, et concernant le budget consa-
cré  à  ces  augmentations,  la  directrice des
Systèmes  de  paie  à  la Direction  générale
du  budget,  relevant  du  ministère  des
Finances, Nacera Moussaoui avait précisé,
jeudi dernier, qu’une enveloppe financière
totale estimée à 681 milliards de dinars a
été  allouée  à  ces  augmentations,  et  s’est
concrétisée en deux phases, expliquant que
l’année  fiscale  2023  s’est  vu  allouer  une
enveloppe financière estimée à 340,4 mil-
liards  de  dinars,  tandis  qu’une  enveloppe
de 340,7 milliards dinars a été allouée pour
l’exercice 2024.
S’agissant  de  l’allocation  chômage, Mme
Moussaoui  avait  encore  précisé  qu’une

enveloppe financière estimée à plus de 56
milliards de dinars a été allouée annuelle-
ment pour financer les augmentations pré-
vues  de  cette  allocation,  qui  est  passée  à
partir de  janvier 2023 de 13 000 dinars à
15 000 dinars.
Il faut rappeler, que depuis 2020, il y a eu
quatre augmentations successives du salai-
re, y compris une augmentation du salaire
minimum de 18 000 dinars à 20 000 dinars
en  2020  et  une  exonération  de  l’IRG
(Impôt  sur  le  revenu  global)  pour  les
salaires de moins de 30 000 dinars en jan-
vier  2021.  En  mars  2022,  le  barème  de
l’IRG  a  également  été  révisé  pour  l’en-
semble  des  salaires  et  il  y  a  eu  une  aug-
mentation de 50 points indiciaires.
Le  ministre  du  travail  avait  annoncé
récemment  que  pour  2023  et  2024,  il  y
aura une augmentation des salaires de 150
points indiciaires qui touchera 2,8 millions
de  fonctionnaires  et  de  contractuels,  pour
un  coût  total  de  900  milliards  de  dinars.
Cette décision a été ordonnée par le prési-
dent  de  la République, Abdelmadjid Teb-
boune,  pour  permettre  aux  citoyens  de
faire face à l’évolution du pouvoir d’achat.

Lynda Louifi



nATIONALE

le jeune indéPendant # 7525 du lundi 27 février 2023

4

La prOduCTiOn électrique par
l’énergie solaire traduit le respect de
l’Algérie de ses engagements
internationaux en matière de transition
énergétique. C’est ce qu’a indiqué la
ministre de l’Environnement et des
énergies renouvelables, Samia Moualfi,
affirmant que son département œuvre en
coordination avec le département de
l’Intérieur à étendre l’utilisation des
énergies renouvelables.
En visite à Djanet, avant-hier, en
compagnie du Ministre de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de l’Aménagement
du territoire, Brahim Merad, la ministre de
l’Environnement a affirmé en marge de
l’inspection de la centrale électrique par le
solaire, que «la production électrique par

l’énergie solaire concrétise le respect de
l’Algérie de ses engagements
internationaux, en matière de transition
énergétique», soulignant l’engagement de
son département de travailler en
coordination avec le ministère de
l’Intérieur et des collectivités locales,
afin  d’étendre l’utilisation des énergies
renouvelables et réaliser la transition
énergétique en Algérie. Elle a souligné
que l’Algérie fait partie des pays pionniers
dans le recours aux énergies renouvelables
et s’emploie à honorer ses engagements
dans la mise en œuvre de l’accord de Paris
sur la réduction des émissions à effets de
serre. De son côté, le ministre de
l’Intérieur, des Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, Brahim

Merad, qui a mis en avant l’importance
d’accompagner les jeunes dans le
domaine des énergies renouvelables, a
indiqué que la wilaya de Djanet recèle
d’importantes potentialités dans la
production de l’électricité par le solaire.
«La gestion de ces installations en
énergies renouvelables est assurée par des
compétences universitaires algériennes», a
soutenu, le ministre, lequel a rappelé que
«la wilaya de Djanet renferme, en outre,
des larges atouts prometteurs dans les
secteurs du tourisme, l’agriculture et les
mines qu’il appartient de mettre en
valeur». Occupant une surface de huit ha,
la centrale électrique solaire à haute
technologie et opérationnelle depuis 2018
pour une capacité de production de trois

Mégawatts, est gérée par des compétences
nationales, a-t-on indiqué.
La délégation ministérielle a poursuivi sa
tournée dans la région par l’inspection de
la station d’épuration naturelle des eaux
usées de la région de Tagharghart, dont la
gestion est assurée par l’office national
d’assainissement (ONA).
M. Merad qui a, à cette occasion, appelé à
généraliser les technologies modernes
dans l’épuration des eaux usées en vue de
protéger la santé humaine et préserver
l’environnement, a par ailleurs visité une
exploitation agricole de 200 ha, créée au
titre de la mise en valeur agricole, versée
dans la céréaliculture et d’autres cultures
maraichères et fruitières.

Hamid B.

ProduCtion éleCtrique

L’algérie mise sur l’énergie solaire

Les  accidents  industriels
enregistrés  les  dernières
années  sont  en  augmenta-

tion et ont surtout un  impact sur
la  compétitivité  des  entreprises
industrielles  en  raison  des  frais
sociales  et  économiques  qui  en
résulte.  C’est  ce  qu’a  affirmé  le
ministre  de  l’Industrie  dans  un
discours  lu  en  son  nom  par  le
directeur  de  la  compétitivité  au
ministère de  l’Industrie, Abdela-
ziz  Guend,  lors  d’un  point  de
presse tenu à l’occasion de l’ou-
verture  de  la  4ème  édition  du
Salon  international des  systèmes
de  sécurité  et  de  la  protection
anti-incendie  (2SPRO)  qui  se
tient jusqu’au 1er mars.
«Entre  2018  et  2022,  13  000
incendies ont été recensés sur des
sites industriels», a précisé le res-
ponsable, lequel a souligné l’im-
portance de la sécurité industriel-
le qui est un facteur de compétiti-
vité des entreprises. «Une entre-
prise sans dégâts gagne du temps
et  protège  sont  équipements  ce
qui  lui  permettra  d’aller  de
l’avant dans l’application de son
plan», a-t-il signalé, citant l’acci-

dent qui a touché la société natio-
nale  des  industries  électroniques
«ENIE»  en  2015  qui  a  eu  un
grand  impact  sur  les  projets  de
développement  de  la  société,  et
celui au niveau de l’unité de pro-
duction et transformation de plas-
tique à Boufarik en 2019 avec ses
émissions toxiques et leur impact
néfaste  sur  la  population  et  les
terres agricoles.

aMéLiOrer Les CapaCiTés
prévenTives

La  raison  pour  laquelle,  on  est
appelé,  selon  le  directeur  de  la
compétitivité  au  département  de
l’Industrie, à améliorer nos capa-
cités  préventives  et  de  défense
pour  réduire  la  survenue  de  ces
accidents  industriels  qui  mena-
cent  toutes  les  sociétés.  «Nous
sommes tous interpelés, pouvoirs
publics  et  acteurs  économiques,
sur la nécessité d’améliorer et de
mobiliser nos capacités pour faire
face  et  réduire  ces  accidents  et
par  ricochets,  leurs  effets  sur  le
niveau économique et social», a-
t-il  dit.  Les  entreprises  indus-

trielles,  notamment  les  plus
exposés  aux  risques,  sont  donc
appelées, en plus de  respecter  le
cadre  légal  régissant  la  sécurité
dans  le  lieu de  travail, d’adopter
volontairement et se certifier ISO
45 001, qui permettra de garantir
un  niveau  approprié  de  préven-
tion et de protection des installa-
tions  industrielles.    «L’adhésion
des sociétés économiques à cette
démarche  leur  permettra  de
garantir  un  niveau  adéquat  de
prévention  et  protection  des
infrastructures industrielles», a-t-
il signalé, soulignant dans ce sens
l’accompagnement  du  ministère
de  l’Industrie,  lequel  doit  finan-
cer à hauteur de 80% des frais de
cette certification.
Enhaiti  Yacine,  directeur  de  la
sécurité  industrielle  et  l’appui
aux actions de protection de l’en-
vironnent, la sécurité industrielle
en entreprise au ministère de l’In-
dustrie  a,  de  son  côté,  souligné
l’importance  de  se  conformer,
surtout  que  le  nombre  d’entre-
prises certifiées ISO 45 000 reste
faible.  «15%  d’entreprises  ont
jusqu’à  présent  adhéré  à  cette

norme»,  a-t-il  précisé,  affirmant
que ce sont les entreprises expo-
sées  aux  risques  d’accidents
industriels  qui  se  sont  confor-
mées,  car  elles  connaissent  les
conséquences  de  ces  accidents.
D’autres,  estiment  que  ce  n’est
pas nécessaire et que le risque est
maitrisé  et  que  le  réglementaire
leur suffit pour garantir un niveau
acceptable de sécurité.
Notant que la stratégie du dépar-
tement  de  l’Industrie  est  basée
sur deux volets, à savoir, le volet
réglementaire  et  facultatif  (nor-
matif).  M.  Enhaiti  a  également
souligné la nécessité de disposer
d’une  culture  du  risque  qui
demeure faible. Pour ce qui est de
l’origine de ces accidents, le fac-
teur  humain  est  le  premier  cité
par  ce  responsable,  comme
d’ailleurs  l’a  affirmé  le ministre
de  l’Industrie,  lequel  a  indiqué
que  l’adoption  et  l’application
des  plans  interne  d’intervention
ne garantit pas à lui seul la sécu-
rité. La raison pour laquelle il est
impératif d’adopter un comporte-
ment  responsable  de  la  part  des
travailleurs,  qui  doivent  faire

preuve  de  prudence  pour  éviter
des  erreurs  qui  peuvent  causer
des  accidents.  Les  équipements
électriques  non  conformes  aux
normes  de  sécurité  sont  aussi  à
l’origine  des  accidents  indus-
triels.  Razika  Guedouzi,  sous
directrice  de  la  sécurité  indus-
trielle  au  ministère,  est  revenue
dans  sa  communication  sur  la
sécurité  et  le  risque  industriel,
affirmant  qu’aucune  installation
industrielle  n’est  à  l’abri  d’un
accident.  L’adoption  des  instru-
ments  adaptés  permettra  de
contenir ces risques, selon la res-
ponsable  qui  a  fait  part  de  l’ab-
sence  d’étude  de  dangers,  ou
étude  en  voie  d’examen  par  les
Commission  habilitées.  En
sommes,  la  lutte  efficace  contre
le  risque  d’accident  implique  la
mise  en  place  de  barrières  tech-
niques, organisationnelles et sur-
tout  culturelles.  Notons  qu’une
cinquantaine  d’exposants  natio-
naux  et  internationaux  prennent
part à cette édition de 2SPRO qui
accompagne  l’effort  national  de
lutte contre les incendies.

Lilia Aït Akli

aCCidents industriels

CaP sur La Prévention 

La probabilité d’accidents
industriels est en

augmentation en Algérie. Et
c’est le facteur humain qui est

principalement à l’origine de
ces accidents qui entravent le
plan de développement d’une

entreprise. Une situation qui
impose, en plus du respect du

cadre réglementaire, de se
conformer volontairement à la

norme ISO 45001 et de
relever le niveau culturel en

matière de gestion des
risques.
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des spéCiaLisTes ont réclamé le déve-
loppement  de  nouvelles  spécialités médi-
cales  liées  aux  maladies  gériatriques,  et
l’ouverture de structures de santé concer-
nées par la prise en charge de cette catégo-
rie. L’appel a été lancé lors d’une journée
d’étude sur les maladies gériatriques orga-
nisée  par  l’Association médicale Al-Razi
dans la wilaya de Blida.
Ils ont souligné la nécessité de former des
médecins  et  des  paramédicaux  dans  les
domaines de la prise en charge des mala-
dies gériatriques, surtout avec l’augmenta-
tion du nombre de cette catégorie en Algé-
rie, qui est estimé à environ 10 pour cent
actuellement  de  la  population,  avec  une
augmentation  de  l’âge  moyen  à  76  ans,
alors qu’il ne dépassait 47 ans après  l’in-
dépendance. Dans ce contexte, le médecin
chirurgien et membre de l’Association Al-
Razi, le Dr Abdel Nasser Akache, a appelé
à  la  nécessité  d’élaborer  une  stratégie
de  soins  de  santé  pour  le  groupe  des

personnes âgées, compte tenu du pourcen-
tage élevé de ce groupe dans la société. Il
a  souligné  la  nécessité  développer  une
nouvelle  spécialité  médicale  liée  à  leur
prise en charge, et aussi former des ambu-
lanciers paramédicaux tout en ouvrant des
cliniques, pour ces séniors, comme c’est le
cas dans certains pays développés.
Le  même  intervenant  a  souligné  que  les
maladies des personnes âgées depuis l’in-
dépendance jusqu’à la fin des années 80 se
limitaient aux maladies infectieuses, direc-
tement liées à la malnutrition et au niveau
de vie de la société en général, mais avec
le  début  des  années  90  et  la  transition
démographique, cela a conduit à une aug-
mentation du nombre de personnes âgées,
ce qui a également entraîné une augmenta-
tion  du  pourcentage  de  maladies  chro-
niques.
Et la même source n’a pas manqué d’enre-
gistrer un glissement épidémiologique des
maladies  infectieuses  vers  les  maladies

chroniques, notamment celles représentées
dans  l’hypertension  artérielle,  le  diabète,
les  rhumatismes,  les  maladies  cardiovas-
culaires et les cancers de toutes sortes, et a
déclaré  que  ces  maladies  chroniques  ont
remplacé  les  maladies  infectieuses.  Le
même  intervenant  a  expliqué  que  l’aug-
mentation du nombre de personnes âgées,
qui s’accompagne d’une augmentation des
taux  de  maladies  chroniques,  nécessite
l’ouverture  de  sanatoriums  privés  pour
prendre en charge cette catégorie, l’ouver-
ture  d’une  nouvelle  spécialité  médicale
relevant de la gériatrie, et la formation de
spécialistes dans ce domaine.
Le chirurgien a  aussi déclaré que ce  seg-
ment  est  faible  et  a  besoin  de  soins  de
santé,  et  en  l’absence  de  cliniques  géria-
triques, ce groupe est obligé de se déplacer
d’un établissement hospitalier  à un  autre,
ce  qui  crée  une  grande  souffrance  pour
eux.  Il  a  aussi  appelé  à  la  nécessité  de
mettre  en  place  une  vision  pour  prendre

soin de ce groupe afin qu’il n’y ait pas de
complications  dans  ces  maladies  chro-
niques,  d’autant  plus  que  ce  segment  est
faible, et  le négliger entraîne des compli-
cations  et  crée une pression  sur  les hôpi-
taux, indiquant que le diabète, les maladies
cardiaques,  l’hypertension artérielle et  les
cancers  se  classent  parmi  les  maladies
chroniques les plus en vues des personnes
âgées.
D’autre part, le Dr Abderrezak  Bouamra,
spécialiste  en  épidémiologie  et  médecine
préventive, a expliqué qu’il y a beaucoup
d’indicateurs  qui  ont  changé,  tout  en
déclarant  que  la  tranche  d’âge  des moins
de 20  ans  était majoritaire, mais  ces  der-
nières décennies des changements se sont
produits,  et  la  catégorie  des  personnes
âgées augmente tous les 10 ans. Une étude
algérienne  indique  qu’en  l’an  2060,  le
nombre  de  personnes  âgées  dépassera  le
nombre d’enfants de moins de cinq ans. 

T. Bouhamidi

maladie gériatrique

L’association aL-raZi tire la sonnette d’alarme

Le  potentiel  de  la  biologie
médicale  dans  le  dépistage
d’un cancer est si important

que  les  chercheurs  constamment
en  quête  d’expérience  visant  le
décryptage  des  agents  patho-
gènes de la maladie. Le recoupe-
ment  des  résultats  d’analyses
biologiques  oriente  le  praticien
vers  un  diagnostic  pertinent  et
précis. Lors de  son  intervention,
le Dr Nabil Raaf a qualifié le can-
cer  de «fléau du monde»,  préci-
sant «qu’il peut être évité grâce à
la  prévention  et  au  diagnostic
précoce».
Il  a  fait  savoir  que  l’objectif  de
cet  évènement  est  de  mettre  en
avant les nouveautés dans le can-
cer d’ordre diagnostique et théra-
peutique. Dans ce sens, il a décla-
ré  :  «nous  en  tant  que médecins
biologistes,  nous  avons  des  élé-
ments  biologiques  qui  nous

permettent de  faire  le diagnostic
de cette pathologie, à travers des
tests  mais  qui  doivent  être
confrontés  avec  les  symptômes
des malades et d’autres examens
radiologiques à savoir un scanner
et  l’IRM,  pour  arriver  un  dia-
gnostic précis».   
Le  spécialiste  en  biochimie
médicale a insisté sur l’importan-
ce capitale de la biologie médica-
le dans le dépistage et la préven-
tion du cancer, expliquant que «le
cancer  est  au  stade  cellulaire  et
microscopique,  raison  pour
laquelle  il  n’y  a  que  la  biologie
médicale qui peut le détecter, elle
vient  en  première  ligne,  vu  son
rôle dans la précocité du diagnos-
tic qui peut être apporté que par
elle-même».
Le Dr Raaf a décliné les spécifi-
cités des marqueurs  tumoraux et
quelques égards leur limite. «Un

même marqueur peut  être expri-
mé  par  différents  types  de  can-
cers.  Il  n’a  pas  de  spécificité
tumorale. Il n’existe pas de mar-
queurs  tumoraux  pour  tous  les
cancers  et  le  taux  sanguin  peut
être  influencé  par  beaucoup
d’éléments  indépendants  de  la
pathologie  tumorale»  a-t-il  indi-
qué. 
A ce titre, il a souligné : «l’intérêt
de la prescription de chaque mar-
queur  en  oncologie  (dépistage,
diagnostic, pronostic, suivi théra-
peutique et récidives».
Pour  le  professeur  Oukkal,  spé-
cialiste  en  oncologie  médicale,
au CHU de Beni Messous a abor-
dé un thème lié à «l’apport de la
biologie  moléculaire  dans  la
prise  en  charge  des  cancres»,
relevant  que  la  thérapie  ciblée
prend  de  l’essor.  «L’identifica-
tion  des  cibles  moléculaires  a

permis le développement de plu-
sieurs  molécules  en  mesure  de
bloquer la prolifération tumorale.
Plusieurs  localisations  cancé-
reuses ont ainsi bénéficié de l’ap-
port  de  nouvelles  thérapies
ciblant  des  anomalies  molécu-
laires identifiées au préalable» a-
t-il précisé.
Il a, par ailleurs, établit une cor-
rélation nette entre pathologistes
et  biologistes  moléculaires,
jugeant impérative la généralisa-
tion  de  cette  dernière  spécialité,
dans  tous  les  centres  anti-can-
cers.  
Sur  une  autre  thématique,  à
savoir  l’hépatologie,  le  profes-
seur  Otmane  Amel  a  expliqué
que  «le  foie  et  l’un  des  organes
multifonctions  de  l’organisme.
La  sérologie  hépatique  est
constamment  demandée  par  les
praticiens,  souvent  pour  des

bilans  de  routine,  sans  nécessai-
rement  pour  des  symptômes
apparents».
Elle a énuméré dans sa communi-
cation,  les  examens  courants
requis  pour une  atteinte  du  foie.
«C’est  tests  mesurent  les
enzymes  hépatiques  qui  sont
libérés dans la circulation sangui-
ne  comme  les  transaminases
hépatiques  à  partir  des  cellules
lésés ou de la phosphatasealcali-
ne  due à la cholestase , d’autres
évaluent la fonction hépatique en
évaluant l’excrétion hépatobiliai-
re (la bilirubine ), et d’ d’enchaî-
ner  «d’autres  tests  sont  utilisés
pour  évaluer  la  capacité  de  syn-
thèse  du  foie  (  le  temps  de  pro-
thrombine  TP  ),  habituellement
rapporté comme le rapport inter-
national  normalisé  (  INR)  et
aussi l’albumine».

Samia Acher

déPistage du CanCer

Le rôle clé de la biologie médicale 
Le cancer est la maladie du siècle qui peut être évitée grâce à la prévention et au dépistage précoce. Cette pathologie est au stade

microscopique, raison pour laquelle la biologie médicale est en première ligne pour son diagnostic. C’est ce qu’a indiqué le Dr Nabil Raaf,
médecin biologiste à l’EHU de Ain Taya, lors de la deuxième journée du 4ème congrès de biologie praticienne organisé à Alger.
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Le discours « civilisationnel » de Poutine
donne le cadre du conflit entre l’est et l’ouest

Dans son discours à l’Assemblée fédérale, le président Poutine a souligné que la Russie n’est pas seulement un État-nation
indépendant, mais aussi une civilisation distincte avec sa propre identité, qui est en conflit et s’oppose activement aux valeurs de la «

civilisation occidentale ».

par Mike Whitney

Le discours très attendu du président russe
Vladimir  Poutine  devant  l’Assemblée
fédérale  russe, mardi,  doit  être  interprété
comme un tour de force de souveraineté.
Ce discours a marqué le premier anniver-
saire de la reconnaissance officielle par la
Russie  des  républiques  populaires  de
Donetsk et de Lougansk, quelques heures
seulement  avant  le  22  février  2022.  De
bien des façons, ce qui s’est passé il y a un
an  a  également  marqué  la  naissance  du
véritable  monde  multipolaire  du  XXIe
siècle.
Puis, deux jours plus tard, Moscou a lancé
l’opération  militaire  spéciale  (OMS)  en
Ukraine  pour  défendre  lesdites  répu-
bliques.
Le discours de Poutine a dépeint la Russie
comme  une  civilisation  ancienne,  indé-
pendante  et  tout  à  fait  distincte,  suivant
parfois  un  chemin  de  concert  avec
d’autres civilisations, parfois en divergen-
ce.
L’Ukraine, qui fait partie de la civilisation
russe, est aujourd’hui occupée par la civi-
lisation  occidentale,  dont  Poutine  a  dit
qu’elle  «  nous  est  devenue  hostile  »,
comme  dans  quelques  cas  dans  le  passé.
La  phase  aiguë  de  ce  qui  est  essentielle-
ment une guerre par procuration de l’Oc-
cident contre la Russie se déroule donc sur
le corps de la civilisation russe.
Cela  explique  la  précision  de  Poutine
selon  laquelle  «  la  Russie  est  un  pays
ouvert, mais une civilisation indépendante
–  nous  ne  nous  considérons  pas  comme
supérieurs,  mais  nous  avons  hérité  notre
civilisation de nos ancêtres et nous devons
la transmettre ».
Une guerre dilacérant le corps de la civili-
sation  russe  est  une  affaire  existentielle
sérieuse. Poutine a également précisé que
« l’Ukraine est utilisée comme un outil et
un terrain d’essai par l’Occident contre la
Russie ». D’où la suite inévitable : « Plus
on  envoie  d’armes  à  longue  portée  en
Ukraine,  plus  nous  devrons  repousser  la
menace loin de nos frontières ».
Traduction : cette guerre sera longue – et
douloureuse.  Il  n’y  aura  pas  de  victoire
rapide  avec  un  minimum  de  pertes  de
sang.  Les  prochains  mouvements  autour
du Dniepr pourraient prendre des années à
se concrétiser. Selon que  la politique des
États-Unis  continue  ou  non  de  s’aligner
sur les objectifs néoconservateurs et néoli-
béraux,  la  ligne  de  front  pourrait  être
déplacée vers Lviv. La politique alleman-
de  pourrait  alors  changer.  Les  échanges
normaux  avec  la  France  et  l’Allemagne
pourraient ne  se  rétablir qu’à  la  fin de  la
prochaine décennie.
Tout cela nous amène aux jeux de l’Empi-
re  du  mensonge.  Selon  Poutine  :  «  Les
promesses…  des  dirigeants  occidentaux
se sont transformées en falsifications et en
mensonges cruels. L’Occident a fourni des
armes,  formé des bataillons nationalistes.
Avant même le début de l’opération mili-
taire spéciale, il y avait des négociations…
sur  la  fourniture  de  systèmes  de  défense
aérienne… Nous nous souvenons des ten-
tatives  de  Kiev  d’obtenir  des  armes
nucléaires ».
Poutine a clairement  indiqué, une fois de
plus,  que  l’élément de  confiance  entre  la
Russie  et  l’Occident,  en  particulier  les
États-Unis, a disparu. C’est donc une déci-
sion naturelle pour la Russie de « se retirer
du traité sur les armes stratégiques offen-
sives, mais nous ne le faisons pas officiel-

lement.  Pour  l’instant,  nous  ne  faisons
qu’interrompre notre participation au trai-
té  START.  Les  inspections  américaines
dans nos sites nucléaires ne sont pas auto-
risées ».
Soit dit en passant, sur les trois principaux
traités  d’armement  américano-russes,
Washington en a abandonné deux : Le trai-
té sur les missiles antibalistiques (ABM) a
été  mis  au  rebut  par  l’administration  de
l’ancien  président  George  W.  Bush  en
2002, et le traité sur les forces nucléaires à
portée  intermédiaire  (INF)  a  été  mis  au
placard  par  l’ancien  président  Donald
Trump en 2019.
Cela  montre  le  degré  d’exaspération  du
Kremlin. Poutine est même prêt à ordon-
ner au ministère de la Défense et à Rosa-
tom  de  se  préparer  à  tester  les  armes
nucléaires  russes  si  les  États-Unis
empruntent les premiers la même voie.
Si  tel est  le cas,  la Russie sera contrainte
de rompre complètement la parité dans le
domaine  nucléaire  et  d’abandonner  le
moratoire  sur  les  essais  nucléaires  et  la
coopération  avec  d’autres  nations  en
matière de production d’armes nucléaires.
Jusqu’à présent, le jeu des États-Unis et de
l’OTAN  a  consisté  à  ouvrir  une  petite
fenêtre  leur  permettant  d’inspecter  les
sites nucléaires russes.
Les États-Unis  et  l’OTAN  seront  loin  de
se réjouir lorsque la Russie commencera à
tester ses nouvelles armes stratégiques, en
particulier  le  post-apocalyptique  Poséi-
don,  la  plus  grande  torpille  à  propulsion
nucléaire  jamais  déployée,  capable  de
déclencher  de  terrifiantes  houles  océa-
niques radioactives.
Sur  le  plan  économique  :  Le  contourne-
ment du dollar américain est le jeu essen-
tiel vers la multipolarité. Lors de son dis-
cours, Poutine a tenu à vanter la résilience
de  l’économie  russe  :  « Le PIB  russe  en
2022 n’a diminué que de 2,1%, les estima-
tions  de  la  partie  adverse  ne  se  sont  pas
concrétisées,  elles  disaient  15,  20%  ».
Cette  résilience  donne  à  la  Russie  suffi-
samment  de marge  de manœuvre  pour  «
travailler avec des partenaires pour rendre
le  système  de  règlements  internationaux
indépendant  du  dollar  américain  et  des
autres  monnaies  occidentales.  Le  dollar
perdra son rôle universel ».
Sur la géoéconomie : Poutine a fait l’élo-
ge  des  corridors  économiques,  de  l’Asie
occidentale  à  l’Asie  du  Sud  :  « De  nou-
veaux  corridors,  des  voies  de  transport
seront construits vers l’Est, c’est la région

où nous  allons  concentrer  notre  dévelop-
pement,  de  nouvelles  autoroutes  vers  le
Kazakhstan et la Chine, un nouveau corri-
dor Nord-Sud vers le Pakistan, l’Iran ».
Et celles-ci se connecteront à la Russie en
développant « les ports de la mer Noire et
de  la  mer  d’Azov,  il  est  nécessaire  de
construire des corridors logistiques à l’in-
térieur du pays ». Il en résultera une inter-
connexion  progressive  avec  le  corridor
international  de  transport  Nord-Sud
(INSTC), dont les principaux acteurs sont
l’Iran  et  l’Inde,  et  finalement  l’Initiative
Ceinture et Route chinoise (BRI).
Il est inévitable qu’en dehors de l’esquisse
de plusieurs politiques d’État axées sur le
développement  interne de  la Russie – on
pourrait  même  les  comparer  à  des  poli-
tiques  socialistes  –  une  grande  partie  du
discours  de  Poutine  ait  dû  se  concentrer
sur  la  guerre  entre  l’OTAN  et  la  Russie
jusqu’au dernier Ukrainien.
Poutine  a  expliqué  comment  «  nos  rela-
tions avec l’Occident se sont dégradées, et
c’est entièrement la faute des États-Unis »,
comment l’objectif de l’OTAN est d’infli-
ger une « défaite stratégique » à la Russie
et  comment  la  frénésie  belliciste  l’a
contraint,  il y a une semaine, à signer un
décret « mettant en service de combat de
nouveaux complexes stratégiques basés au
sol ».
Ce n’est donc pas un hasard si l’ambassa-
drice des États-Unis a été immédiatement
convoquée  au  ministère  des  Affaires
étrangères après le discours de Poutine.
Le ministre russe des Affaires étrangères,
Sergueï Lavrov, a déclaré à l’ambassadri-
ce Lynne Tracey, en termes très clairs, que
Washington  devait  prendre  des  mesures
concrètes,  dont  le  retrait  de  l’Ukraine  de
toutes  les  forces  et  de  tous  les  équipe-
ments  militaires  des  États-Unis  et  de
l’OTAN.  Dans  un  geste  étonnant,  il  a
exigé une explication détaillée de  la des-
truction des pipelines Nord Stream 1 et 2,
ainsi que l’arrêt de l’ingérence des États-
Unis  dans  une  enquête  indépendante
visant à identifier les parties responsables.
Poursuivant  sur  sa  lancée  à  Moscou,  le
haut diplomate chinois Wang Yi a rencon-
tré  le  secrétaire  du  Conseil  de  sécurité
russe  Nikolaï  Patrouchev,  avant  de  s’en-
tretenir  avec  Lavrov  et  Poutine.  Patrou-
chev a fait remarquer que « la voie vers le
développement  d’un  partenariat  straté-
gique avec la Chine est une priorité abso-
lue pour la politique étrangère de la Russie
».  Wang  Yi,  de  manière  moins  énigma-

tique, a ajouté : « Moscou et Pékin doivent
synchroniser leurs montres ».
Les Américains  font  tout  pour  tenter  de
devancer la proposition chinoise de déses-
calade en Ukraine. Le plan chinois devrait
être  présenté  ce  vendredi,  et  il  y  a  un
risque  sérieux  que  Pékin  tombe  dans  un
piège tendu par la ploutocratie occidenta-
le.
Trop  de  «  concessions  »  chinoises  à  la
Russie,  et  pas  autant  à  l’Ukraine,  pour-
raient être utilisées pour creuser un fossé
entre Moscou et Pékin (diviser pour mieux
régner,  ce  qui  est  toujours  le  plan A  des
États-Unis, il n’y a pas de plan B).
Sentant  le  vent  tourner,  les  Chinois  eux-
mêmes ont décidé de prendre l’offensive,
en présentant un document conceptuel sur
l’Initiative de sécurité globale.
Le problème est que Pékin attribue encore
trop d’influence à une ONU édentée, lors-
qu’elle  fait  référence  à  «  la  formulation
d’un  nouvel  agenda  pour  la  paix  et
d’autres  propositions  présentées  dans
Notre programme commun par le secrétai-
re général de l’ONU ».
Idem lorsque Pékin soutient  le consensus
selon lequel « une guerre nucléaire ne peut
être gagnée et ne doit jamais être menée ».
Essayez  d’expliquer  cela  aux  psycho-
pathes  néoconservateurs  straussiens  du
Beltway, qui ne connaissent rien à la guer-
re, et encore moins à la guerre nucléaire.
Les Chinois affirment la nécessité de « se
conformer à la déclaration conjointe sur la
prévention de la guerre nucléaire et la pré-
vention  des  courses  aux  armements
publiée  par  les  dirigeants  des  cinq  États
dotés d’armes nucléaires en  janvier 2022
».  Et  de  «  renforcer  le  dialogue  et  la
coopération entre  les États dotés d’armes
nucléaires  afin  de  réduire  le  risque  de
guerre nucléaire ».
On peut parier que Patrouchev a expliqué
en  détail  à  Wang Yi  combien  cela  n’est
qu’un vœu pieux. La « logique » du « lea-
dership » collectif occidental actuel a été
exprimée, entre autres, par  l’irrémédiable
médiocre  Jens  Stoltenberg,  secrétaire
général  de  l’OTAN  :  même  une  guerre
nucléaire  est  préférable  à  une  victoire
russe en Ukraine.
Le discours mesuré mais ferme de Poutine
a clairement montré que les enjeux ne ces-
sent de croître. Et tout dépend de la capa-
cité  de  «  l’ambiguïté  stratégique  »  de  la
Russie  –  et  de  la  Chine  –  à  pétrifier  un
Occident  paranoïaque  qui  flirte  avec  les
champignons atomiques.
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au moins 43 migrants sont morts 

nouveau drame près 
des côtes italiennes 

Le bateau, qui contenait entre 120 et 200 personnes à son bord, se serait brisé en heurtant des rochers, selon les gardes-côtes italiens.
La cheffe du gouvernement, Giorgia Meloni, a fait part de sa « profonde douleur », tandis que les ONG fustigent la nouvelle loi

restreignant le sauvetage en mer.

C’est  un  nouveau  drame  qui  s’est
déroulé  en  mer  Méditerranée.
Plus  de  43  migrants,  dont  un

nourrisson  âgé  de  quelques  mois,  sont
morts, dimanche 26 février, à la suite du
naufrage de  leur embarcation à  l’aube, à
Steccato  di  Cutro,  une  station  balnéaire
de  la  province  de  Crotone,  en  Calabre
(sud), rapportent les médias italiens.
« A l’heure actuelle, 80 personnes ont été
récupérées en vie, dont certaines ont réus-
si à rejoindre le rivage après le naufrage,
et 43 cadavres ont été retrouvés le long du
littoral », ont fait savoir  les gardes-côtes
italiens  dans  un  communiqué,  en  fin  de
matinée. Un bilan en hausse, après que les
pompiers  italiens  ont  dans  un  premier
temps  évoqué  avoir  repêché  28  corps  et
retrouvé  trois  autres  plus  loin,  entraînés
par les courants maritimes.
Selon les gardes-côtes, l’embarcation sur-
chargée  transportait  environ  120  per-
sonnes et se serait brisée en heurtant des
rochers  à  quelques mètres  de  la  côte,  la
mer étant agitée. Les pompiers évoquent
eux « plus de 200 personnes », tandis que
l’agence  de  presse  Adnkronos  précise
qu’il  s’agirait  d’une  centaine  de  per-
sonnes  originaires  d’Iran,  du  Pakistan,
d’Afghanistan. Parmi  les victimes figure
un  «  nourrisson  de  quelques  mois  »,
d’après l’agence de presse AGI.
Faisant part de sa « profonde douleur », la
cheffe du gouvernement Giorgia Meloni a
réagi dans un communiqué en fin de mati-
née, jugeant « criminel de mettre en mer
une  embarcation  de  20  mètres  à  peine
avec 200 personnes à bord et une mauvai-
se prévision météo ». « Le gouvernement
est engagé à empêcher les départs, et avec
eux ce genre de tragédie, et continuera à
le faire, exigeant avant tout la plus grande
collaboration des Etats de départ et d’ori-
gine », a assuré Mme Meloni.
« Des  dizaines  et  des  dizaines  de morts
noyés, dont des enfants, beaucoup de dis-
parus. La Calabre est en deuil pour cette
terrible tragédie », a de son côté déploré
dans un communiqué Roberto Occhiuto,
président de la région.
Le  président  de  la  République,  Sergio
Mattarella,  a  déploré  le  naufrage  dans
lequel « des dizaines de personnes, dont
des enfants, ont perdu la vie ». « Un grand
nombre  de  ces  migrants  venaient  d’Af-
ghanistan et d’Iran, fuyant des conditions
très difficiles », a ajouté le chef de l’Etat,
exprimant  le souhait d’« un fort engage-
ment  de  la  communauté  internationale
pour éliminer les causes des migrations :
guerres, persécutions, terrorisme, pauvre-

té… ». Evoquant lui aussi sa « douleur »,
le  pape  François  a  affirmé  «  prier  pour
chacun  d’entre  eux,  pour  les  disparus  et
pour les autres migrants ayant survécu ».
Des  images  de  la  police  italienne  mon-
trent  des  débris  de  bois  disséminés  sur
une centaine de mètres de la plage, où se
trouvaient  de  nombreux  secouristes
dimanche  à  la  mi-journée  ainsi  que  des
rescapés en attente de leur transfert dans
un centre d’accueil.
Ce  naufrage  survient  quelques  jours  à
peine  après  l’adoption,  par  le  Parlement
italien, de nouvelles règles controversées
sur  le  sauvetage  des  migrants  en  mer,
émanant  du  gouvernement  de  coalition
dominé  par  l’extrême  droite  et  dirigé
depuis octobre par Giorgia Meloni. Cette
dernière  avait  promis,  une  fois  qu’elle
aurait  accédé  au  pouvoir,  de  réduire  le
nombre de migrants arrivant en Italie.
La nouvelle  loi oblige les navires huma-
nitaires à effectuer un seul sauvetage à la
fois, ce qui, selon les critiques, augmente
le risque de décès au cours de la traversée

de  la  Méditerranée  centrale,  considérée
comme  la  route  la  plus  périlleuse  au
monde pour les migrants.

Le gouvernement italien accuse les ONG
de  faire  augmenter,  par  leur  action,  les
arrivées  de  migrants  en  l’Italie  et  d’en-
courager  les  trafiquants  à  les  organiser.
Pourtant,  celles-ci  ne  secourent  qu’un
faible  pourcentage  des  migrants  souhai-
tant arriver en Europe, la plupart des opé-
rations de sauvetage étant effectuées par
des  navires  de  la  garde  côtière  ou  de  la
marine.
« Les personnes en mer doivent être sau-
vées quel que soit le coût, sans pénaliser
ceux  qui  les  aident  »,  a  réagi  dimanche
sur Twitter Carlo Calenda, ex-ministre et
chef  du  parti  centriste  Azione.  «  C’est
humainement  inacceptable  et  incompré-
hensible, car on est là à assister à des tra-
gédies  évitables  »,  a  écrit  pour  sa  part
l’ONG  Médecins  sans  frontières  (MSF)
sur Twitter.
Pour  le  ministre  de  l’intérieur,  Matteo

Piantedosi, cette « tragédie (…) démontre
qu’il  est  absolument  nécessaire  de  lutter
fermement  contre  les  filières  de  l’immi-
gration clandestine ».
La situation géographique de  l’Italie  fait
du pays une destination de choix pour les
demandeurs d’asile qui quittent l’Afrique
du  Nord  pour  l’Europe.  Rome  se  plaint
depuis  longtemps  du  nombre  d’arrivées
sur  son  territoire,  estimant  ne  pas  avoir
les moyens  d’y  faire  face, malgré  l’aide
matérielle  et  financière  fournie  par
l’Union européenne.
Selon  le  ministère  de  l’intérieur  italien,
près de 14 000 migrants ont débarqué sur
les  côtes  de  l’Italie  depuis  le  début  de
l’année 2023, contre environ 5 200 durant
la même période l’an dernier et 4 200 au
total en 2021.
Les  corps  de  huit  personnes,  dont  une
femme  enceinte,  ont  précédemment  été
découverts à bord d’une embarcation aux
abords  de  l’île  italienne  de  Lampedusa,
vendredi 3 février. 

R. I.

livraisons d’armes à l’ukraine

des milliers de personnes protestent à Berlin 
seLOn les organisateurs, 50 000 personnes
se sont rassemblées à Berlin pour protester
contre les livraisons d’armes du gouverne-
ment  allemand  à  Kiev.  Pour  la  députée
Sahra Wagenknecht, il s’agit du lancement
d’un «nouveau mouvement pacifiste fort».
Devant la porte de Brandebourg à Berlin le
25 février, une manifestation demandant au
gouvernement allemand de cesser de four-
nir des armes à Kiev et d’engager des pour-

parlers de paix pour mettre fin au conflit en
Ukraine  a  rassemblé  des  dizaines  de mil-
liers  de  personnes.  Organisé  par  l’auteur
Alice  Schwarzer  et  Sahra  Wagenknecht,
une députée de Die Linke (Parti de gauche),
ce  rassemblement  représente  selon  cette
dernière le «début d’une initiative citoyen-
ne» et le lancement d’un «nouveau mouve-
ment  pacifiste  fort  en Allemagne».  Sahra
Wagenknecht  reproche  au  gouvernement

allemand  d’essayer  de  «ruiner  la Russie»,
exhortant les dirigeants à faire une «offre»
à Moscou pour que des pourparlers de paix
puissent être engagés. 50 000 personnes ont
pris part au rassemblement selon les orga-
nisateurs,  13  000  selon  la  police.  Début
février, Alice Schwarzer et Sahra Wagenk-
necht avaient publié un «Manifeste pour la
paix» exhortant le chancelier Olaf Scholz à
«arrêter l’escalade des livraisons d’armes».

Ce  manifeste  a  depuis  été  signé  par  plus
d’un  demi-million  de  personnes,  dont  des
intellectuels et des personnalités politiques.
En dépit de sa livraison de chars à Kiev, le
chancelier  allemand  Olaf  Scholz  avait
déclaré  en  janvier  que  Berlin  «empêche-
rait» la guerre en Ukraine de se transformer
en  conflit  entre  la  Russie  et  l’OTAN.  De
son côté,  l’Alliance atlantique s’était, elle,
dit prête à un tel conflit.  R. I.
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tizi-ouzou

2e édition du Festival international 
du fromage

Dans le but de promouvoir l’activité de transformation de lait, des conférences-débats sur la fabrication de fromages et une visite d’une
ferme d’élevage sont au menu de la deuxième édition du Festival international du fromage de Tizi-Ouzou (FIFTO) qui se tiendra au chef-

lieu de wilaya du 9 au 12 mars prochain, ont indiqué, ont indiqué, les organisateurs.

au menu de cette manifestation ini-
tiée  par  le  bureau  de  Tizi-Ouzou
de  la  Confédération  générale  des

entreprises  algériennes  (CGEA)  et  visant
la  promotion  de  l’activité  de  transforma-
tion de lait, neuf communications liées à la
filière  production  laitière  et  à  la  fabrica-
tion de fromages seront présentées par des
spécialistes dont des universitaires et des
inspecteurs  vétérinaires  d’El Oued, Msa-
cara, Tizi-Ouzou et El Tarf, a fait savoir la
CGEA.
Selon le programme de la manifestation, il
est  prévu  des  communications  sur  «  les
métiers du fromage », « le Laboratoire et
son rôle dans  le contrôle de  l’hygiène du
fromage », « la place du fromage dans la
nutrition,  éclairage  de  la  Chronobiolo-
gie  »,  «  Fromage  de Chamelle:  une  pre-
mière  expérience  Algérienne  dans  la
wilaya d’El Oued », et « Elevages vivriers
et leur importance dans l’économie circu-
laire durable et de montagne ».
La présentation des résultats d’une enquê-
te sur la « détection des résidus dans le lait
et  dans  les  fromages  »  est  également  au
menu  du  festival,  ainsi  que  des  confé-
rences sur le « Réseau de la distribution de
la  filière  lait,  structuration  des  acteurs  et
performance collective », « état des lieux
et  propositions  pour  la  promotion  d’une
nouvelle stratégie du développement de la
filière lait », « le coaching entrepreneurial:
un comportement et une pratique au servi-
ce du développement de l’entreprise ».
En complément pratique des communica-
tions liées à la filière production laitière et
fabrication  de  fromages,  des  visites  dans
une  ferme  d’élevage  de  chèvres  et  une

unité  de  fabrication  de  fromages  sont  au
programme, selon la CGEA. Pour la parti-
cipation  étrangère,  la  CGEA  a  contacté
des  producteurs  de  plusieurs  pays  dont
certains  ont  confirmé  leur  participation
tels  que  la  Syrie,  le Liban,  la Croatie,  la
France et l’Italie. D’autres invités sont en
attente de confirmation. Le festival qui se
tiendra à la maison de la culture Mouloud
Mammeri,  vise  à  «  promouvoir  le  grand
potentiel  local  en  matière  de  production
laitière en général et fromagère en particu-

lier », a souligné le responsable de l’UG-
CEA à Tizi-Ouzou, Rachid Amer Ouali.
Il a en outre, relevé que « Tizi-Ouzou est
un  important  bassin  laitier  occupant  les
premières places, à l’échelle nationale, en
termes de  fabrication de  fromage  (artisa-
nal  et  industriel)  et  de production et  col-
lecte  de  lait  ».  Pour  rappel,  la  première
édition  du  FIFTO  a  eu  lieu  du  24  au  27
mars  2022,  ou  seul  le  volet  communica-
tion a été assuré. Pour cette deuxième édi-
tion, la CGEA compte rattraper l’absence

du fromage au lancement du festival, par
une exposition des différentes marques et
variétés  produites  localement  ou  dans
d’autres wilayas, a ajouté le même respon-
sable.
Le FIFTO sera clôturé par une excursion
dans  la  montagne  de  Djurdjura  et  ses
alpages, avec comme guide, « le passion-
né  »  du Djurdjura  et  de  la  randonnée,  le
guide de montagne, Lounes Meziani, a fait
savoir la même source. 

R.R

oran

La bonne conduite et le civisme prônés par le saint Coran
La bOnne conduite et le civisme prônés
par  le Saint Coran ont  imprégné le com-
portement des personnalités musulmanes,
qui avaient comme guide sacré le prophè-
te Mohamed (QSSL), C’est ce qu’a indi-
qué,  avant-hier  à  Oran,  Bouabdallah
Ghoulamallah, président du Haut conseil
islamique (HCI).
Ghoulamallah  a  déclaré,  à  l’ouverture
d’une  conférence  internationale  ayant
pour thème « Civisme, conscience, action
et  coexistence  »,  organisée  par  le  HCI,
que des personnalités musulmanes à dif-
férentes époques, à travers leurs relations
avec  d’autres  musulmans  et  non-musul-
mans,  reflétaient  les  comportements
moraux  et  civilisés  prônés  par  le  Saint
Coran.
Le  président  du  HCI  a  énuméré  des
exemples de comportements civilisés que
le  prophète  de  l’Islam  avait  l’habitude
d’adopter,  que  ce  soit  avec  les  musul-
mans, notamment lorsqu’il a fraternisé les
Mouhadjirine et El anssar dans une soli-
darité  étonnante  et  sans  précédent  dans
aucune  autre  religion,  ou  avec  les  non
musulmans,  lorsqu’un  cortège  funèbre
d’un  homme  de  confession  juive  passa
devant  lui,  il  se  leva  par  respect  pour  le
défunt, bien qu’il appartenait à une secte
qui a fait du tort aux musulmans et coopé-
rait avec leurs ennemis.
Il  a  indiqué  que  «  parmi  les  derniers
musulmans qui se sont distingués par un

comportement  civilisé  correct,  figure
l’Emir Abdelkader,  qui  a  ébloui  l’Occi-
dent  avec  sa  défense  des Chrétiens  lors-
qu’ils ont  été  soumis  à une agression en
Syrie au 19e siècle et lorsqu’il a demandé
à l’église de nommer un moine pour s’oc-
cuper des aspects  religieux de  la vie des
prisonniers chrétiens et de ceux qu’il libé-
rait,  faute  de  moyens  de  les  prendre  en
charge ».
Ghoulamallah  a  indiqué  que  le  HCI  a
retenu le thème du comportement civilisé
pour  l’actuelle  conférence  internationale
en raison de sa relation directe avec la vie
de  la  société  et  du  rôle  d’un  comporte-
ment approprié dans la construction d’une
société  forte  qui  se  sent  responsable

envers ses membres et envers les autres.
Pour sa part, le président du comité scien-
tifique de la conférence, le Dr Abdelkader
Bouarfa,  a  indiqué que  l’étude des  com-
portements  civilisés  intervenait  surtout
« après l’apparition de crises dans le com-
portement  humain  et  le  comportement
quotidien  des  individus  et  des  groupes,
qui n’obéi plus aux lois, ni aux valeurs, se
rebellant  contre  les  normes  et  les  pactes
internationaux et niant le bon sens ».
Il  a  ajouté  que  l’émergence  de  l’indivi-
dualisme  a  constitué  un  tournant  dange-
reux dans le comportement humain, rele-
vant  que  la  haine  et  le  racisme  se  sont
répandus,  la corruption s’est propagée et
les  valeurs morales  se  sont  transformées

en concepts qui contredisent toute morale.
De son côté, le wali d’Oran, Saïd Sayoud,
a souligné, dans son  intervention,  le  rôle
du  civisme  en  tant  que  comportement
civil des individus dans la préservation et
le  développement  de  la  société  en  adop-
tant  un  esprit  collectif,  une  coexistence
pacifique  et  une  attitude  positive  envers
l’intérêt public.
Les  travaux  de  cette  conférence  interna-
tionale  se  poursuivront,  dimanche  et
lundi,  par  des  interventions  de  profes-
seurs,  de  chercheurs  et  de  responsables
d’instances  religieuses,  scientifiques  et
culturelles  de  plusieurs  pays  arabes,
musulmans et européens.

R.R

Constantine

Projet d’un tronçon de raccordement à l’autoroute est-ouest 
Le prOjeT portant réalisation d’un tronçon de raccordement entre
la route national N3 et l’échangeur de l’autoroute Est-ouest, dans
la wilaya de Constantine est en voie de réception », c’est ce qu’a
indiqué  hier,  M.  Mohamed  Gagui,  directeur  local  des  travaux
publics. 
A ce titre, M. Gagui a précisé que les travaux de ce projet concer-
nent la réalisation d’un dédoublement de la voie ainsi que la réali-
sation d’un grand ouvrage d’art, ajoutant que le taux d’avancement
des travaux du projet est évalué à plus de 75%.
Ce projet qui a nécessité la mobilisation d’une enveloppe financiè-
re  de  l’ordre  de  4,6  milliards  DA  est  confié  à  deux  entreprises

publiques, a indiqué, le directeur, ajoutant que l’ouvrage d’art en
réalisation enregistre un  taux d’avancement des  travaux évalué à
95%.
En outre, le même responsable a signalé « Après sa réalisation, ce
projet  contribuera  à  améliorer  la  qualité  de  service  au  profit  des
usagers de la route, à rendre la circulation mieux fluide et à facili-
ter l’accès à l’autoroute Est-ouest ». 
Pour rappel, ce projet est inscrit au profit de la wilaya de Constan-
tine dans le cadre du développement de l’infrastructure routière, a
indiqué le directeur des travaux publics.

R.R



CULTURE

le jeune indéPendant # 7525 du lundi 27 février 2023

9
fethi hadj-kaCem exPose « reflet » à l’ifa

une immersion au cœur 
du patrimoine

Intitulée « Reflet », l’exposition de Kheiro de son vrai nom Fethi Hadj-Kacem regroupe des œuvres uniques
inspirées du patrimoine, de la nature et du tissage. Le public pourra contempler ces œuvres jusqu’au 31 mars

à l’institut français d’Algérie à Alger (IFA).

inaugurée  avant-hier,  23  œuvres  minima-
listes,  entre  dessins,  peintures  et  sculp-
tures, ou Kheiro laisse sur des chassies en

bois, du métal ou du papier son empreinte, par
métier,  par  postérité,  par  leg,  usant  le  fil
comme liaison, la navette comme instrument,
tissant  ce  lien  entre  la  forme  apparente  et  la
réflexion de son idéation.
A  première  vue,  ces  œuvres  donnent  à  voir,
une sorte de trou d’une aiguille, et des lignes
sur des œuvres réalisées au vertical et d’autres
à l’horizontal. Mais c’est un brassage culturel
que constitue cet artiste aux multiples talents.
«  Je  considère  la  vie  comme  un  tissage.  Je
m’inspire  de  tout  ce  qui  m’entoure,  et  plus
encore  de  la  terre  et  du  patrimoine  qui  m’a
bercé  »  a-t-il  déclaré  au  Jeune  Indépendant
lors du vernissage à l’IFA.
Les  couleurs  dans  lesquelles  baigne  ses
œuvres  sont  chaudes,  à  l’instar  du  beige  qui
revient  sur  tous  ces  tableaux.  «  J’utilise  des
couleurs proches de la terre et du patrimoine,
j’use  mon  inspiration  de  la  nature  même  de
l’objet. La  transversalité du  sens,  synesthésie

qui émane des figures présentes dans la Natu-
re, existe par le reflet empirique, syncrétique et
dissemblable de la création » a-t-il expliqué.
Les  travaux  de  Kheiro  sont  réflexifs,  réflé-
chies. « Dans chacune de mes œuvres, j’utilise
le  tissage  comme  fil  conducteur,  à  l’exemple
du Tarz qui est le mécanisme de tissage hori-
zontal » a-t-il confié. Le tableau « El Hayek »
est  un  travail  minimaliste,  qui  représente  le
patrimoine  algérien  dans  toute  sa  splendeur.
« Je travaille sur les traces, les empreintes, les
reflets, tout se construit le monde du tissage »
a-t-il avoué. Et d’ajouter : « Je travaille sur des
assemblages  de  peinture  et  dessins  et  sculp-
tures. Je travaille beaucoup sur la matière. Par
exemple, le tableau el Maghzel, c’est le fil de
tissage qui est peint. C’est plutôt spirituel ».
L’artiste parlera ensuite du marché de l’art, qui
selon  lui  est  existant  en  Algérie.  «  Nous
n’avons  peu  de  galerie  d’art  où  l’artiste  peut
rencontrer  son  public  et  commercialiser  ses
œuvres. Nous n’avons pas de marché de l’art.
j’espère que cela changera à l’avenir ».  
Quant à la relève, l’artiste pense que « il exis-

te  un  réel  potentiel  en  Algérie,  de  nouveau
genre  émerge  chaque  jour,  tel  que  l’art  du
street  art  ou  encore  la  bande  dessinée.  Il  y  a
aussi de  l’art engagé, certains  jeunes s’expri-
ment à travers leurs œuvres » a-t-il affirmé.
Pour que l’artiste algérien puisse vivre de son
art, Kheiro dira  :  «  il  doit  se  singulariser par
rapport  aux  autres  artistes.  Il  doit  construire
son propre style, et apporter un plus à la socié-
té,  que  cela  soit  en  visuel  ou  esthétique,  ses
œuvres  doivent  attirer  le  public.  Il  faut  qu’il
expérimente de nouvelles choses ».
Natif de Tlemcen, Fethi Hadj Kacem est un

artiste plasticien authentique. Ses œuvres sont
exposées en Algérie et à l’étranger. Kheiro fait
son entrée dans les salons, festivals et grandes
rencontres après sa rencontre avec feu l’artiste
Abdelhamid  Laâroussi  en  1998,  alors  prési-
dent de l’UNAC (Union nationale des arts cul-
turels). C’est l’artiste tlemcenien Rafik Sebbar
qui découvre  le  talent de Kheiro qui voit  ses
premiers tableaux exposés à tout juste 14 ans à
la maison de Culture de Tlemcen.

Meriem Djouder

TindOuF
ouverture de 
la 8e édition du
maoussim jaken 
el-abar

Le COup d’envoi de la 8ème
édition de la manifestation
«maoussim Jaken El-Abar»
de la culture et du patrimoine
a été donné avant-hier à
Tindouf, avec la participation
d’une pléiade d’intellectuels
nationaux, ainsi que d’autres
représentant la République
islamique de Mauritanie et la
République arabe sahraouie
démocratique.
La cérémonie d’ouverture de
cette manifestation culturelle
a été marquée par des
spectacles de fantasia
accompagnés de salves de
baroud, présentés par des
troupes folkloriques, venues
de différentes régions du
pays.
Les participants à ce rendez-
vous annuel ont indiqué que
«maoussim Jaken El-Abar»
est devenu un rendez-vous
important qui s’ajoute aux
différents évènements
culturels qu’abrite cette
wilaya frontalière.
Le président de l’association
«Jaken El-Abar», de la
culture et du patrimoine,
Abdeldjalil Tahar a, à ce titre,
affirmé que cette
manifestation constitue une
valeur ajoutée pour la région,
étant donné qu’elle permet
d’assurer un espace de
rencontre à toutes les
composantes de la société
pour montrer la diversité
culturelle reflétant
l’authenticité du peuple
algérien.
Et d’ajouter: «maoussim
Jaken El-Abar est devenu
également une tradition
indéfectible, au vu de sa
contribution au
rapprochement des
participants issus de la même
tribu répartie entre différentes
régions.
La manifestation est aussi
considérée comme un outil
efficace et important pour
maintenir les liens solides
entre le peuple algérien et ses
frères dans les pays voisins.
Dans son allocation
d’ouverture, le chef de
l’exécutif local, Mohamed
Mokhbi a affirmé que cet
événement revêt une
dimension culturelle et
religieuse, compte tenu
notamment les activités
organisées à l’occasion afin
de valoriser le patrimoine
local, à l’instar des spectacles
folkloriques, expositions de
manuscrits, en plus de
l’organisation de rencontres
et de conférences.
Dans le cadre de cette
manifestation culturelle, une
rencontre sur «le rôle des
zaouïas dans la mise en
œuvre du tourisme cultuel»,
est prévue demain au Centre
universitaire Ali Kafi à
Tindouf, selon les
organisateurs.
La rencontre sera animée par
des enseignants et chercheurs
issus de différentes
universités à travers le pays et
d’autres venus des pays du
Sahel, a-t-on indiqué.

APS

« nostalgia », la nouvelle PièCe de lakhdar mansouri

Le quotidien morose d’un artiste
L’universiTaire et  critique Lakhdar Man-
souri, présentera ce 2 mars, sa nouvelle pièce
au Théâtre d’Alger Centre (ex Casino). Intitu-
lée « Nostalgia », elle est inspirée de l’histoire
des  ours  pandas  de  l’auteur  franco-roumain
Matéi  Visniec,  indique  un  communiqué  reçu
par le Jeune Indépendant.
Après  des  années  d’absence  et  des  mois  de
préparation,  la  Coopérative  Théâtre  du  Point
d’Oran signe son retour sur les planches, avec
cette nouvelle production, qui a été traduite par
Abdelmadjid Al Haouasse,  d’après  L’histoire
des ours pandas racontée par un saxophoniste
qui  a  une  petite-amie  à  Francfort  de  l’auteur
franco-roumain Matéi Visniec.  
Cette  pièce  de  théâtre  campée  par  le  duo  de
comédiens  Assma  Cheikh  et  Fethi  Mebarki,

s’inscrit dans « la continuité de nos question-
nements, et va dans le sens de notre ligne artis-
tique qui tend à raconter l’Humain, et pense sa
présence  dans  le  monde  »  précise  le  même
communiqué.  Nostalgia  est  l’histoire  d’un
artiste qui se débat avec son quotidien morose,
et qui se réveille un beau matin, en compagnie
d’une jeune femme inconnue, sans le moindre
souvenir de la nuit précédente. « C’est l’histoi-
re d’une rencontre  inattendue,  limitée dans le
temps  (7  nuits)  et  confinée  dans  l’espace  de
l’appartement ; et d’un pacte improbable, entre
deux  êtres  à  la  fois  lumineux  et  mystérieux,
qui  apprennent  à  se  connaître,  à  s’aimer  et  à
vivre. Nostalgia interroge également notre rap-
port à l’inéluctable, et notre fragilité et impuis-
sance à nous autres vivants » explique le com-

muniqué.  En  outre,  avec  Nostalgia,  «  nous
revenons à ce qui nous semble être les fonda-
mentaux du théâtre et ses piliers, notamment le
comédien. Pour ce  faire, nous avons  travaillé
avec  des  comédiens  professionnels  de  Saïda,
pétris de talent et plein d’enthousiasme, et ce,
pour  transmettre  au  mieux  les  enjeux  de  la
mise en scène, du texte et du genre théâtral »
affirme la même source.
Pour rappel, le Théâtre du Point est une coopé-
rative  théâtrale,  fondée en août 1995 à Oran.
Elle compte à son actif plusieurs productions,
présentées  en Algérie  et  à  l’étranger,  notam-
ment  Kalaat  al  Karama  (2013),  Maroud  el
Houwa  (2005),  Dik  al-Colonel  (2008), Mara
Mara (2002), Kannet Lila (1997), et Al-Qina’e
(1995). Meriem Djouder
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natation/agex de la fédération algérienne :

La nouvelle appellation de l’instance
et son logo adoptés par l’assemblée

La nouvelle appellation de la Fédération algérienne de natation, rebaptisée «Algerian Aquatics Federation» ainsi
que son nouveau logo, ont été adoptés par la majorité des membres de l’assemblée, lors de l’AG extraordinaire

de l’instance, tenue samedi à la salle de Conférence du stade 
du 5-Juillet (Alger). 

Le quorum a été atteint en présence de
37 membres  sur  les 54 que compte
l’assemblée de cette instance, et  les

travaux  se  sont  déroulés  sous  le  regard
attentif de la représentante du ministère de
la Jeunesse et des Sports, Sarah Megherbi,
et le Commissaire aux comptes Abdelkader
Akboudj. La décision d’opérer ce change-
ment  d’appellation  a  été  prise  en  applica-
tion des recommandations de la Fédération
internationale  de  natation  (FINA),  elle-
même  rebaptisée  dernièrement  World
Aquatics. C’était lors de son congrès extra-
ordinaire  à  Melbourne,  après  114  ans
d’existence  sous  l’ancienne  appellation,
arguant  que  la  plupart  des  gens  n’avaient
aucune idée de la signification de son nom.
La Fina  avait  annoncé par  la même occa-
sion  que  cette  décision  était  «destinée  à
symboliser  l’inclusion  de  toutes  les  disci-
plines  aquatiques»,  et  pas  seulement  la
natation. «De nos jours, les nageurs consti-
tuent une part  importante de notre  famille
Fina.  Nous  avons  besoin  d’un  nom  qui

reflète l’ensemble de la famille Fina», avait
expliqué  le  président  de  l’organisation,
Husain Al-Musallam, à  l’issue du congrès
de Melbourne.  «Plus  de  70% des  athlètes
consultés  ont  dit  qu’ils  souhaitaient  que
nous  changions  le  nom  de  la  Fina.  Beau-
coup  d’entre  eux  ne  pouvaient même  pas
nous dire  ce que  les  lettres de Fina  signi-
fiaient».  La  nouvelle  identité  du  World
Aquatics  sera  déployée  lors  des  premiers

événements de 2023, avec désormais pour
mission de faire de la natation «un mode de
vie, pour inclure le développement durable,
la  défense  de  l’environnement  et  le  bien-
être»,  a  encore  expliqué  le  président.  Les
travaux de samedi se sont poursuivis avec
la tenue d’une Assemblée générale ordinai-
re  (AGO),  pendant  laquelle  les  bilans
moral et financier de l’année 2022 ont été
adoptés.  Il  a  été  procédé  également  à
l’adoption du décret-exécutif 21-267, du 15
juin 2021, et  le décret 22-309, du 12 sep-
tembre  2022,  modifiant  et  complétant  le
décret exécutif 14-330, qui définit l’organi-
sation  des  fédérations  sportives  et  leur
fonctionnement. Par ailleurs, l’assemblée a
approuvé  le procès-verbal  (PV) de  la pré-
cédente AGO, tenue en 2021, ainsi que les
bilans moral et  financier de  l’année 2022.
Le  vote  s’est  fait  à  mains  levées,  après
quoi,  il  a été procédé à  la présentation du
plan d’action et du budget de l’année 2023,
avant  de  les  adopter  par  les  membres  de
l’assemblée.

abdelhakim boughadou, Président de la fédération algérienne de natation : 

« L’algérie a obtenu les meilleurs
résultats de son histoire en 2022 » 

La naTaTiOn algérienne  a  obtenu  les
meilleurs résultats de son histoire pendant
l’année 2022, a affirmé  le président de  la
Fédération  algérienne  de  la  discipline,
Abdelhakim Boughadou, en marge de l’as-
semblée  générale  de  l’instance,  tenue
samedi à Alger. « Du jugement de tous, et
au vu des excellents résultats obtenus l’an
dernier, qui nous ont permis entre autres de
décrocher  le  titre  continental,  c’est  le  cas
de dire que 2022 a été et de loin la meilleu-
re année de  toute  l’histoire de  la natation
algérienne  »  a-t-il  déclaré  à  l’APS  à  la
salle des conférences du stade 5-Juillet. En
effet,  en  2022,  la  natation  algérienne  a
glané par moins de 261 médailles interna-
tionales, dans différentes catégories d’âge,
décrochant  le  titre  africain  chez  les mes-
sieurs et la deuxième place dans le classe-
ment  général  mixte.  Le  premier  respon-

sable  de  l’instance  fédérale  a  rappelé  au
passage  que  la  natation  avait  glané  trois
médailles pendant les Jeux méditerranéens
d’Oran, dont une en or, par Jaouad Syoud,
alors  que  l’objectif  initial  était  de  seule-
ment une médaille, sans en préciser la cou-
leur.  La  natation  algérienne  a  été  égale-
ment sacrée championne arabe 2022 chez
les  seniors  (messieurs)  en  petit  bassin  et
vice-championne  arabe  en  grand  bassin,
toujours  chez  les  seniors  (messieurs).
« Ces résultats constituent un bon présage
pour l’avenir de la natation algérienne, car
porteurs  d’espoir  au  plus  haut  niveau,  et
ce, malgré le manque de moyens. Person-
nellement, je suis très satisfait de ce qui a
été accompli jusqu’ici, et je suis content de
l’issue de  la dernière assemblée générale,
surtout que le débat a été très riche, notam-
ment,  en  termes de propositions,  qui  j’en

suis sûr, devraient servir considérablement
la discipline » a poursuivi Boughadou. La
Fédération  algérienne  de  natation  a  tenu
une assemblée générale extraordinaire à la
salle  de  conférences  du  stade  5-Juillet,
dont  le  principal  ordre  du  jour  était  le
changement de son appellation « Algerian
Aquatics  Federation  ».  Les  mêmes
membres de l’assemblée ont procédé éga-
lement  à  l’adoption  du  nouveau  logo  de
l’instance,  avant  de  tenir  une Assemblée
générale  ordinaire,  pendant  laquelle  les
bilans moral  et  financier de  l’année 2022
ont été adoptés. Il a été procédé également
à l’adoption du décret-exécutif 21-267, du
15  juin  2021,  et  le  décret  22-309,  du  12
septembre  2022,  modifiant  et  complétant
le décret exécutif 14-330, qui définit l’or-
ganisation des fédérations sportives et leur
fonctionnement.

pas de noms ronflants, mais un retentis-
sant  accord  sur  les  droits TV  :  le Cham-
pionnat  nord-américain  de  football
(MLS), dont la saison 2023 débute same-
di,  entre  dans une nouvelle  ère  selon  ses
organisateurs  grâce  à  son  partenariat
inédit  avec  Apple.  Le  derby  de  Los
Angeles,  entre  le  Galaxy,  équipe  la  plus
titrée de  l’histoire,  et  le LAFC,  le  cham-
pion  sortant,  est  très  attendu.  La  MLS
démarre  sa nouvelle  saison ce week-end,
avec une nouveau de taille  : son partena-
riat  avec Apple.  «C’est  sans  précédent  :
tous  nos  matches  seront  visibles  partout
dans  le  monde  et  à  tout  moment,  s’est
réjoui en conférence de presse mercredi le
patron  de  la  MLS,  Don  Garber.  Aucun
autre championnat au monde n’offre ça».

La MLS a en effet tiré le gros lot : le géant
Apple  s’est  engagé  à  lui  payer  2,5  mil-
liards de dollars (2,4 milliards d’euros) sur
dix ans pour diffuser  tous les matches de
son championnat sur sa plateforme Apple
TV, accessible à travers le monde. «C’est
ce qui est enthousiasmant avec le nouveau
partenariat,  s’est  félicité  le  «commissio-
ner»,  on  prend  une  dimension  mondiale
alors  que  nous  ne  sommes  pas  encore  le
championnat  mondial  qu’on  aimerait
être».  À  sa  création  en  1996,  la  MLS
opposait  dix  équipes  formées  essentielle-
ment  de  joueurs  américains  :  vingt-sept
ans  plus  tard,  vingt-neuf  clubs,  dont  un
nouveau  venu  cette  saison,  Saint-Louis,
tenteront de succéder au Los Angeles FC,
sacré  l’an  dernier,  avec  pas moins  de  80

nationalités  représentées,  dont  des  Fran-
çais  comme  Arnaud  Souquet  (Chicago),
Kévin Cabral (Colorado) ou Corentin Jean
(Inter Miami). 

à TrOis ans du MOndiaL
Alors  qu’elle  s’est  longtemps  fait
connaître en recrutant des grands noms du
football  mondial  en  fin  de  parcours,
comme  David  Beckham,  Thierry  Henry,
Kaka,  Steven Gerrard, Didier Drogba  ou
Zlatan  Ibrahimovic,  la  MLS  a  tourné  le
dos  à  cette  stratégie, même  si  le  nom de
Lionel  Messi  est  régulièrement  cité  du
côté de l’Inter Miami, l’équipe dont Beck-
ham  est  l’un  des  copropriétaires. À  trois
ans de la Coupe du monde 2026 coorgani-
sée  par  les  États-Unis,  le  Mexique  et  le

Canada,  la  MLS  s’est  rapprochée  de  la
Ligue  mexicaine  pour  organiser  la
Leagues  Cup,  une  compétition  program-
mée  en  août  et  opposant  les  meilleurs
clubs  nord-américains  et  mexicains  sous
la forme d’un tournoi d’un mois. «Tout ce
qui  va  passer  d’ici  à  2026  va  donner  un
coup de fouet au football aux États-Unis»,
a prédit Garber. À commencer pour la pre-
mière affiche de  la saison 2023,  le derby
de Los Angeles, entre le Galaxy, équipe la
plus  titrée  de  l’histoire,  et  le  LAFC,  le
champion sortant, qui aura lieu dimanche
au  Rose  Bowl  de  Pasadena  (89.000
places), dans la métropole de Los Angeles,
dans l’espoir de battre le record de specta-
teurs du championnat (73.000) établi l’an
dernier à Charlotte.

FédéraTiOn
aLgérienne de
Tennis (FaT) /
adOpTiOn des biLans
MOraL eT FinanCier 
Les biLans moral et financier de
l’exercice 2022 ont été adoptés
vendredi dernier par les membres de la
Fédération algérienne de tennis (FAT)
lors des travaux de l’assemblée
générale ordinaire (AGO), tenue au
Musée olympique d’Alger. Les travaux
de l’AGO qui se sont déroulés en
présence du représentant du ministère
de la Jeunesse et des Sports, ont vu la
présence de 24 membres sur les 41 que
compte l’assemblée générale de la FAT.
Dans la matinée, les membres de l’AG
ont procédé également à la mise en
conformité des statuts et règlements
intérieurs de l’instance fédérale avec le
décret 22-309 du 12 septembre 2022,
portant sur l’organisation et le
fonctionnement des fédérations
sportives nationales ainsi que les statuts
types de la Ligue de tennis de wilaya.

dOrTMund : 
un dirigeanT du
bOrussia répOnd
aux ruMeurs pOur
deux reCrues, dOnT
bensebaïni
Le bvb est prêt à faire de gros coups !
Avec les pertes potentielles de
Mahmoud Dahoud (officielle) et Jude
Bellingham cet été, le BVB aura
grandement besoin de remplumer son
milieu de terrain. Heureusement, la
direction jaune et noire travaille sur
plusieurs dossiers et pourrait bien
réaliser quelques gros coups cet été
! Dans le viseur, les Schwarz-Gelb ont
Daichi Kamada et Ramy Bensebaïni. 2
milieux agents libres en fin de saison.
Interrogé à ce sujet, le directeur sportif
Sebastian Kehl n’a pas tari d’éloges à
l’égard du Samouraï de Francfort et a
joué la carte de la comparaison avec
son compatriote Shinji Kagawa, passé
par le Signal Iduna Park entre 2010 et
2019 (avec 2 saisons à Manchester
United de 2012 à 2014, ndlr) « C’est un
joueur très intéressant. Nous avons déjà
eu un joueur japonais en la personne de
Kagawa, son passage fut d’ailleurs un
succès. » Kehl conclut en se montrant
pragmatique « Si Ramy Bensebaïni et
Daichi Kamada vont nous rejoindre ?
S’il y a un coup à faire, nous le ferons !
» Il est clair que l’ajout de ces 2
éléments, rôdés aux joutes de la
Bundesliga et même de l’Europe,
apporterait un volume de jeu
considérable au club de la Ruhr. De
quoi faire oublier Bellingham ? La
question est peut-être un peu
précipitée…

mls - saison 2023 :

avec aPPLe, la mLs entre dans une nouvelle ère
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as vita Club 1 JsK 0 : Quand
les Canaris volent très bas !

Gros gâchis que cette rencontre au Congo qui a vu les Kabyles retomber dans leurs travers. En jouant à
l’envers, ils s’en reviennent au pays avec une défaite qui les met dans une situation difficile. Si elle ne met

pas carrément en danger sa qualification aux Quarts que tout le monde pensait déjà acquise

par azouaou aghiles 

et pourtant. Pourtant, et du côté de Tizi
Ouzou, on se (re)mettait à rêver d’un
retour  au  premier  plan  des  Jaune  et

Vert  dont  les  dernières  sorties  en  date  lais-
saient entrevoir quelques espoirs, notamment
au  terme  d’un  derby  maghrébin  contre  le
champion d’Afrique en titre, le WA Casablan-
ca, bien négocié. Un petit mais éclatant suc-
cès et, surtout, un match-référence. Le match
référence jusqu’à que le sociétaire de la Ligue
2  amateur,  le  SKAF-Miliana,  ne  profite  des
caprices de Dame Coupe pour les rappeler à
l’amère réalité et remettre les pieds sur terre.
Une  élimination  sans  gloire  et  revoilà  les
doutes qui agitent à nouveau un vestiaire pas
totalement serein. Retour à la case départ ? Il
restait ce voyage dans les fins fonds du conti-
nent, à Brazzaville, où ils jouaient gros. Avec
un moral en berne malheureusement en dépit
des  faveurs  des  pronostics  et  une  prestation
catastrophique selon les échos qui nous sont
parvenus du Congo. Malgré une nette domi-
nation  en  1ère  mi-temps  qui  a  vu  l’attaque
kabyle  se créer de nombreuses occasions de
prendre l’avantage, mais passera à côté de la
cage  adverse.  Devant  un  vis-à-vis  plus  que
modeste et prenable à souhait, les hommes de
Hamdi  baisseront  totalement  les  bras  au
retour des vestiaires. Ni la chaleur étouffante
à  l’heure  du  coup  d’envoi  de  la  partie  ni  le
taux considérable d’humidité (on parle de pas
moins  des  90%)  ne  constituant  des  circons-
tances  atténuantes  plausibles,  les  camarades

de  l’infortuné  dernier  rempart,  Medjadel,
vont petit à petit céder du terrain à des locaux
qui n’en demandaient pas tant. Jusqu’à cette
fatidique 65e mn et le but signé Lema Mabi-
di sur un mauvais renvoi de la défense algé-
rienne. Une reprise à ras de terre qui trompe-
ra  la vigilance d’un Madjadel n’ayant  rien à
se reprocher ni sur  l’action ni sur sa réalisa-
tion. La messe était pratiquement dite même
si le patron du staff technique, Hamdi qui se
désolait de l’inefficacité de ses attaquants en
conférence  d’après-match,  juste  après  cette
réalisation, tentera d’injecter du sang neuf en
procédant  à  plusieurs  changements  aux
avant-postes  (l’entrée  des Ouattara,  Boume-

chra,  Zerdoun)  sans  rien  de  concret,  les
carottes étant bel et bien cuites à l’image du
reste d’une équipe physiquement à plat. Sans
ressources.  Défaite  logique  à  l’arrivée  qui
peut changer bien des choses pour une JSK à
la peine mais qui garde, pour peu que le grou-
pe réagisse bien, ses chances de répondre pré-
sent  au  prochain  tour,  avec  l’avantage  de
recevoir  deux  fois  de  suite  au  stade  du  5
juillet à l’occasion du début de la phase retour
(11 et 18 mars prochain), respectivement les
Congolais  du  Vita-Club  et  les  Angolais  du
Pétro Athlético avant de rendre visite au WA
Casablanca dans la finale de la poule. Comme
quoi, rien n’est perdu même si … A.A

Ligue 2 (gr
CenTre-OuesT,
19e jOurnée)
l’esba marque le
pas, la jsmt reprend
le pouvoir, l’esm
remontre le bout 
du nez

La 19e jOurnée de Ligue 2
de football amateur qui a débuté
vendredi avec plusieurs affiches
dans le haut du tableau dans le
groupe Centre-Est et qui a vu
notamment le leader, l’AS
Khroub sentir le souffle de ses
poursuivants, accroché sur son
terrain par le NRB Teleghma,
s’est poursuivie samedi avec les
rencontres de la poule Centre-
Ouest, le déplacement de la JSM
Tiaret, invaincu depuis huit sor-
ties (7 victoires et seulement un
nul) bien accroché à son fauteuil
de leader, chez l’ASM Oran, qui
reste sur six succès de rang. Un
déplacement périlleux, comme
pour le reste du peloton de tête
qui a connu des fortunes
diverses, conclu par un nul (2-
2), les deux formations ayant
fourni une prestation de premier
ordre dans une rencontre à sus-
pense. Les Tiaretis reprennent au
passage le pouvoir après le
revers subi par l’ancien leader,
l’ES Ben Aknoun, à Mascara
face à un GCM croulant sous le
poids des problèmes financiers
et luttant pour leur maintien, qui
confirmera toutefois sa ténacité
à mener à bien l’opération-sau-
vetage. Victoire (1-0) méritée et
des espoirs pour le club cher à
l’ancienne star du football algé-
rien, Lakhdar Belloumi, alors
que les banlieusards algérois
marquent le pas devant des
concurrents qui sont toujours là.
A l’image du SC Mecheria, bon
troisième, qui est allé imposer le
nul (1-1) dans la « ville des
oranges » à un WA Boufarik
qu’on sait intraitable dans son
stade fétiche. L’une des
meilleures opérations, sinon la
meilleure, est à mettre à l’actif
de l’ES Mostaganem qui n’a pas
fait de détails (large victoire 1-1)
face au MC Saida MC Saida à
l’extérieur et qui confirme et son
regain de forme et ses préten-
tions dans la course à l’acces-
sion après avoir longtemps mené
la course en tête avant de passer
par un passage à vide. Dans le
reste du programme, on citera la
belle affaire d’un SKAF-Miliana
qui, sur sa lancée de l’exploit en
coupe d’Algérie aux dépens de
la JS Kabylie, a encore frappé
(3-1) lors de la réception d’un
CR Témouchent pas aux mieux
de ses possibilités. Toujours
dans le milieu du tableau, le
choc de deux ex-Ligue1 oppo-
sant le NA Hussein Dey à l’O
Médéa fraîchement relégué, a vu
les deux camps se quitter sur un
bon nul (2-2). En queue de pelo-
ton, le RC kouba, en chute libre
et alignant pas moins de sept
revers consécutifs, n’a pas fait
mieux en accueillant le MB
Oued Sly et subir finalement la
loi de ce dernier (0-1). Enfin, et
sans surprise, la lanterne rouge,
le RC Relizane qui est en train
de battre un sinistre record (un
petit point seulement en 19 sor-
ties) a cédé (0-2) à nouveau face
au WA Tlemcen pas encore tiré
d’affaire.     

Azouaou. A

ligue 1 mobilis (18e journée) : 

L’ess au pied du podium, la Jss rate le coche
L’enTenTe de Sétif s’est hissée à la quatriè-
me place au classement général de la Ligue 1
algérienne de football après sa victoire (2-0)
contre  le  NC  Magra,  remporté  samedi  soir
pour le compte de la 18e journée, ayant vu la
JS Saoura concéder un nul inattendu à domi-
cile  contre  l’US  Biskra  (1-1),  ratant  par  la
même occasion  l’opportunité de  rejoindre  le
CS Constantine comme deuxième dauphin du
CR  Belouizdad.  L’Aigle  noir  sétifien  s’est
imposé  grâce  aux  réalisations  de  N’Kembé
(50′)  et  Guenaoui  (69′),  alors  que  le  NCM
était  réduit  à  dix  contre  onze  depuis  la  70′,
suite à l’expulsion de Driss, qui avait commis
une  erreur  en  position  de  dernier  défenseur.
Le NCM s’était même permis le luxe de rater
un pénalty dans le dernier quart d’heure de la
rencontre,  ce  qui  aurait  pu  lui  permettre  de
sauver au moins l’honneur, mais il s’est fina-
lement  incliné  (2-0), et  reste scotché à  la 9e
place, avec un ratio de 23 points. De son côté,
le club de Béchar aurait pu rejoindre le CSC
à la deuxième place du classement général, en
cas  de  victoire  contre  l’USB,  mais  il
s’est  finalement contenté d’un nul  (1-1), qui
le  maintient  à  la  quatrième  place,  ex-aequo
avec  l’Entente de Sétif,  avec 29 points pour
chaque club. Pourtant, les choses avaient rela-
tivement  bien  commencé  pour  la  JSS,
ayant ouvert la marque dès la 21e par l’inter-
médiaire  de  Doucen,  mais  elle  s’est  faite
rejoindre au score dès l’entame de la deuxiè-
me  mi-temps,  en  concédant  l’égalisation
devant Chérif Siam (46′), sans jamais parve-
nir à reprendre l’avantage.  Une bien mauvai-
se  affaire  donc  pour  le  club  de Béchar,  tout
comme cela a été le cas la veille pour le CS

Constantine, qui aurait pu recoller un peu plus
au leader, le CR Belouizdad, s’il avait mieux
négocié  son  facile  déplacement  chez  la  lan-
terne-rouge,  le Hilal Chelghoum Laïd,  où  il
s’était lui aussi contenté d’un nul (1-1). Pour-
tant, là-encore les choses avaient relativement
bien démarré pour les Sanafir, ayant ouvert la
marque par Madani, sur un pénalty à la 72e,
avant de se faire rejoindre au score moins de
huit minutes plus tard, en concédant l’égalisa-
tion  devant Bekhouche  (80e). Un but  assas-
sin,  ayant  littéralement  scié  les  jambes  aux
Constantinois,  car  même  s’il  restait  un  bon
quart  d’heure  à  jouer  (temps
additionnel  inclus),  ils  ont  été  incapables de
reprendre l’avantage au score. Une bien mau-
vaise affaire pour le CSC, qui laisse filer deux
précieux points dans la course au titre, et reste
à  six  longueurs  de  l’actuel  leader,  le  CR
Belouizdad, toujours seul en tête avec 37 uni-
tés,  tout en ayant deux matchs en moins par
rapport aux Sanafir. Autre grosse surprise lors
matchs d’ouverture, disputés vendredi, le nul
à  domicile  du  Paradou  AC,  qui  s’était  fait
accrocher par  l’ASO Chlef  (2-2),  alors qu’il
menait  au  score  (2-1)  jusqu’à  la  90’+14,  de
surcroît, contre un adversaire réduit à huit. En
effet,  l’arbitre  de  la  rencontre,  Mr  Touabti,
avait brandi trois cartons rouges à des joueurs
Chélifiens,  ce  qui  cependant  n’a  pas  empê-
ché  leur équipe de  repartir  avec un bon nul,
qui la rapproche du milieu de tableau (13e/21
pts). C’est d’ailleurs l’ASO qui avait trouvé le
chemin des filets en premier, grâce à Souibaâ
(65′), avant d’arracher une égalisation inespé-
rée  par  Addadi,  sur  pénalty  à  la  90’+14.
Entretemps,  le  PAC  (premier  non  relé-

guable/17  pts)  avait  réussi  à  inscrire  deux
buts,  par  Zerrouki  (86′)  et  Douar  (90’+8),
mais  sans parvenir à préserver cet avantage,
et  ce,  malgré  sa  supériorité  numérique.  De
son côté, le Mouloudia d’Alger s’est hissé sur
la troisième marche du podium, après sa vic-
toire  (2-0)  contre  le RC Arbaâ. Un précieux
succès remporté grâce à un doublé de la nou-
velle  recrue Ali Haroun  (56′ et 85′) et ayant
porté  son  capital-points  à  30  unités.  Autre
club à avoir réussi une bonne affaire ce same-
di,  le MC El Bayadh,  revenu  avec  une  pré-
cieuse victoire (0-1) de son déplacement chez
l’USM  Khenchela  (8e/24  pts).  Une  victoire
assurée dès la 39e minute de jeu par Belmo-
khtar, et qui permet au nouveau promu de res-
ter  sur  sa  bonne  marche,  tout  en
confortant  son  honorable  10e  place  par  un
22e  point.  Cette  18e  journée  de  Ligue  1
Mobilis a été amputée de deux gros matchs,
en  l’occurrence  JS Kabylie – USM Alger  et
MC Oran  –  CR Belouizdad  en  raison  de  la
participation  de  la  JSK,  de  l’USMA  et  du
CRB aux différentes joutes continentales.

résuLTaTs parTieLs eT CLasseMenT
Vendredi, 24 février :
HB Chelghoum Laïd – CS Constantine     1-1
Paradou AC – ASO Chlef                          2-2
Samedi, 25 février :
USM Khenchela – MCE El Bayadh 0-1
MC Alger – RC Arbaâ                         2-0
ES Sétif – NC Magra                  2-0
JS Saoura – US Biskra   1-1
Matches reportés:
JS Kabylie – USM Alger
MC Oran – CR Belouizdad
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google met les bouchéesdoubles dans son programmede bug bounty, ces chasses auxvulnérabilités ouvertes aux hackerséthiques. Le géant de Mountain Viewvient d’annoncer avoir attribué plus de12 millions de dollars de récompensesen 2022 pour l’identification de plus de2 900 problèmes de sécurité sur sesproduits Android, Chrome, et pour desprojets open source suivis par l’entre-prise.
Un rapport à 600 000 dollarsLe programme de bug bounty deGoogle a d’abord profité à la sécuritédu système d’exploitation Android.Près de 5 millions de dollars de prime,dont un rapport inédit à 600 000 dol-

lars du chercheur Gzobqq signalantune chaîne de cinq failles, ont été ver-sés suite à la découverte de vulnérabili-tés.De même, 4 millions de dollars deprimes ont été attribués suite à la
découverte de 473 failles dans le navi-gateur Chrome et dans ChromeOS.Quant au programme de bug bountypour des projets open source deGoogle, il a récompensé une centainede chercheurs en sécurité avec desprimes d’un montant total de 110 000dollars. L’entreprise avait signalé aulancement de nouveau programme debug bounty son inquiétude à proposdes attaques visant des faiblesses delogiciels open source.
Augmentation de l’enveloppe de
primesEn quelques années, Google a doncsérieusement augmenté ses primes.L’entreprise n’avait versé que 2 mil-lions de dollars de primes en 2015, unchiffre qui avait ensuite bondi en 2019à 6,5 millions de dollars avant de quasi-ment doubler trois ans plus tard.Ce faisant, elle se rapproche de l’édi-teur américain Microsoft, qui avaitsignalé en août dernier avoir versé prèsde 14 millions de dollars à des cher-cheurs en sécurité au cours des 12 der-niers mois.Une somme stable depuis plusieursannées : la firme de Redmond, qui avaitmis en place une quinzaine de pro-grammes de bug bounty, avait augmen-té significativement l’enveloppe de sesprimes courant 2018. Alors que le tra-vail des hackers éthiques a parfois étévu d’un mauvais œil, la chasse aux vul-nérabilités avait gagné en respectabili-té à la fin des années 2010. Le recours àdes hackers éthiques s’est notammentimposé grâce aux plateformes dédiéesqui ont émergé, comme YesWeHack ouYogosha en France.

TECH

google s’aligne
Financièrement sur microsoft
Pour son programme de bug
Bounty

Sécurité : Le géant de
Mountain View a attribué 12
millions de dollars de primes

en 2022 pour son programme
de bug bounty.

ChaTgpT :
certaines écoles
l’interdisent, ce professeur
l’encourage
Technologie : Un professeur del’université de Pennsylvanie utilise l’IAdans tous ses cours. Son objectif ?Apprendre aux étudiants à mieux l’uti-liser pour élever leur niveau.ChatGPT et autres chatbots basés surune intelligence artificielle ont affoléles foules dernièrement. En particulieren ce qui concerne le sujet de l’éduca-tion et du système éducatif. Et si lescompétences techniques de ces chat-bots boostés à l’IA rendaient obsolètel’apprentissage de certaines compé-tences par l’être humain ? En guise deréponse, plusieurs écoles ont décidé debloquer l’accès des élèves et des ensei-gnants à ChatGPT sur leurs réseaux.Ethan Mollick, professeur à l’universitéde Pennsylvanie, a adopté uneapproche totalement différente. Il a deson côté adopté ChatGPT et l’utilisationde l’IA dans tous ses cours. Sa politiqueprévoit que ses étudiants doivent utili-ser l’IA en classe et apprendre à bienl’utiliser.
Des résultats « formidables »Les résultats de la mise en œuvre deChatGPT dans son programme

d’études ne se sont pas fait attendre, etils ont été « formidables », selon le pro-fesseur.Pour aider les étudiants à maximiserleur utilisation de l’IA, Ethan Mollickleur a fourni son guide d’utilisation del’IA rédactionnelle. Il leur a ensuiteconfié un projet dans lequel ilsdevaient utiliser au moins cinq invitesde ChatGPT pour rédiger un essai decinq paragraphes.Les résultats de la première question,aussi descriptive soit-elle, ont toujoursdonné lieu à une rédaction médiocrede C-. Cependant, en utilisant d’autresinvites fournissant de meilleures ins-tructions, les étudiants ont pu affinerles résultats. Les étudiants qui ontajouté des connaissances d’utilisateuret co-édité la rédaction avec ChatGPTont obtenu les meilleurs résultats.
Apprendre à utiliser l’iASelon le professeur, les résultatsmédiocres que l’on observe générale-ment lorsque les étudiants font un

copier-coller à partir de ChatGPT résul-tent du fait qu’ils ne font pas de réelsefforts pour travailler avec le chatbotet produire un contenu de qualité.« Produire du bon matériel écrit parune IA n’est pas vraiment trivial », esti-me-t-il. « Amener une IA à produire uncontenu significatif nécessite à la foisune expertise du sujet et des compé-tences. »
Un meilleur taux de réussite grâce à
l’iAEthan Mollick affirme que l’IA est déjàpartout. Avant même qu’il n’enseigneaux étudiants comment utiliser le chat-bot de l’IA pour générer des idées deprojet, les étudiants le faisaient déjà.Les résultats de l’assistance de l’IAdans la génération d’idées de projetont également été positifs.« En conséquence, les projets de cesemestre sont bien meilleurs que ceuxdes classes qui n’avaient pas accès àl’IA », souligne-t-il. « Cela a conduit àun meilleur taux de réussite des pro-jets et à des équipes plus engagées. »Le professeur relève toutefoisquelques inconvénients. Par exemple,ces élèves lèvent moins la main pen-dant le cours. En effet, ils ont la possi-bilité de simplement demander uneexplication approfondie à un chatbotplus tard. Et ce, sans avoir à s’exprimerdevant toute une classe
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Samsung

Sécurité : La nouvelle
fonctionnalité de sécurité,

nommée Samsung Message
Guard, est conçue pour

empêcher des attaques zéro
clic d'infiltrer vos appareils.

s amsung a annoncé la mise enplace prochaine d’une nouvellefonctionnalité de sécurité pourses smartphones et tablettes Galaxy,capable de protéger contre un nouveautype de cybermenace permettant auxattaquants de pirater votre appareilsimplement en envoyant une image.Ces attaques "zéro clic" sont déclen-chées par l’envoi d’un message conte-nant une image. Contrairement auxattaques par phishing – qui nécessiteque la cible clique sur le lien envoyé outélécharge le malware – l’attaque zéroclic ne nécessite aucune action sur l’ap-pareil de la part de son propriétaire.
Une nouvelle menace invisibleLes attaques zéro clic sont conçues pourtirer parti des vulnérabilités non corri-gées des applications qui acceptent ettraitent des données non fiables,comme certains services de SMS et demessagerie.Si elle est conçue de la bonne manière,une attaque par zéro-clic peut exécuterun logiciel malveillant ou espionnervotre smartphone sans que vous lesachiez. Dans de nombreux cas, l’imageoriginale est codée pour s’effacer d’elle-même. Il se peut donc que vous ne vousrendiez même pas compte qu’elle étaitlà. Mais malgré tout, des attaquants ontpu avoir accès pendant un temps à vosnoms d’utilisateur, mots de passe etautres données personnelles sensibles.Si les attaques zéro clic ne constituentpas une menace de cybersécurité cou-rante pour l’instant – étant principale-ment déployées par des logicielsespions sophistiqués – la nature de l’ac-tivité cybercriminelle laisse à penserque ce n’est probablement qu’une ques-tion de temps avant que ces attaques nese généralisent.

Une protection tout aussi invisibleC’est pourquoi Samsung a annoncé sanouvelle fonctionnalité de sécurité,Samsung Message Guard. Destinée auxappareils Galaxy, elle vise à protégerleurs utilisateurs. Elle utilise le sandboxing – une pratiquede cybersécurité où le code est exécuté,observé et analysé dans un environne-ment sûr et isolé du reste de l’appareil –pour mettre les fichiers en quarantainejusqu’à ce qu’ils aient été vérifiés.Samsung Message Guard est pour

l’instant uniquement disponible pourles appareils Galaxy S23. Mais l’entre-prise coréenne a précisé que le serviceserait déployé sur d’autres smart-phones et tablettes Galaxy plus tarddans l’année.« Samsung Message Guard neutraliseautomatiquement toute menace poten-tielle qui se cache dans les fichiersimages avant qu’ils n’aient la possibilitéde vous faire du mal. Il fonctionne éga-lement de manière silencieuse et invi-sible en arrière-plan, et n’a pas besoin

d’être activé par l’utilisateur », expliqueSamsung. « Avant, vous étiez potentiellement endanger sans rien faire. Maintenant, vousêtes protégés contre les attaques zéroclic, et toujours sans avoir à lever lepetit doigt. »Cet outil de sécurité fonctionne actuel-lement sur les applications SamsungMessages et Google Messages, maisSamsung ambitionne de le déployer àl’avenir sur des applications de messa-gerie tierces.

samsung sécurise ses appareils galaxy
contre les attaques "zéro clic"

Stealc, ce nouvelinfostealer dont il va falloirse méfier
SécUriTé : La société française decybersécurité Sekoia vient de repérerun nouveau programme malveillant,Stealc, destiné à voler des informationssensibles chez ses victimes.La famille des infostealers, ces pro-grammes malveillants conçus pourvoler des informations sur des appa-reils infectés, s’agrandit. Le spécialistefrançais du renseignement sur la cyber-menace Sekoia.io vient en effet designaler la diffusion de Stealc, un logi-ciel espion vendu à la location sousforme de licence.
Proposé à l’achat depuis début 
janvierSelon l’équipe de recherche sur lesmenaces de la société de cybersécurité,Stealc est proposé à l’achat depuis ledébut du mois de janvier. Sekoia adepuis repéré la diffusion de plusieursdizaines d’échantillons ainsi qu’unequarantaine de serveurs de commande

et de contrôle. Soit le signe que le nou-veau logiciel malveillant, qui en est à saversion 1.3, est testé et acheté par descybercriminels.De manière classique pour un infostea-ler, Stealc est programmé pour collecterles données sensibles des navigateursweb les plus utilisés, de Chrome à Fire-

fox, les extensions de navigateur ainsique des applications locales de porte-feuilles de cryptomonnaies, détailleSekoia.Le programme malveillant a parexemple déjà infecté des cibles via unservice promettant à ses utilisateursl’accès gratuit à des logiciels piratés. Les

cybercriminels qui l’utilisent peuventfiltrer les données avant une exporta-tion, une fonctionnalité utile en cas derevente ultérieure des informationsvolées.
SimilitudesLe nouvel infostealer n’a pas été déve-loppé à partir de zéro. Il présente ainsi de très fortes simili-tudes avec quatre autres programmesmalveillants, Vidar, Raccoon, Mars etRedline. Soit autant de malwares qui préoccu-pent les spécialistes de la cybersécurité.Raccoon, proposé au prix de 200 dollarspar mois, avait ainsi été repéré pour lapremière fois en 2019.Et Vidar, apparu en 2018, avait lui étéutilisé pour propager le rançongicielGandCrab. Ce dernier exemple rappelled’ailleurs que la menace amenée parl’infostealer dépasse sa seule utilisa-tion. Ils peuvent ainsi être à l’origined’attaques par rançongiciel en fournis-sant l’accès à distance à un système quipermettra à un tiers de déployer unransomware.
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Boire du café pourraitaider à protéger notreADN !

le cAfé ne nous permet pas seule-ment de nous réveiller en formegrâce à la caféine qu’il contient, cetteboisson au goût délicieux a beau-coup de bienfaits sur notre santé telsque la protection contre le diabètede type 2, les problèmes du cœur etla maladie de Parkinson, la réduc-tion du risque du cancer de la peau…Plus encore, un groupe de scienti-fiques ont découvert que boire ducafé régulièrement peut protégernotre ADN, en effet, les chercheursont trouvé que la consommation ducafé, qui est riche en composés bio-actifs, était associée à une réductiond’un type de dégâts qui touche lescellules, appelé dommage oxydatif,qui peut nuire à l’ADN.Au 19ème siècle, lacocaïne était utiliséepour traiter ladépression et les mauxde dents !
l’hiSToire de la cocaïne est tracéeavec une référence spécifique à sonutilité comme un médicament et unanesthésique local. En effet, Les feuilles de coca ont étéutilisées comme une panacée etanesthésique local dans toute l’his-toire de l’Empire inca du Pérou. En Europe, cependant, son utilitémédicale n’a pas été pleinementreconnue qu’avec Carl Koller (oph-talmologue autrichien) qui a utiliséce psychotrope pour anesthésier lacornée de l’oeil en 1880. Au cours des 20 années suivantes, lacocaïne est devenue un médicamenttrès populaire en Europe et en Amé-rique, beaucoup de médecins du19ème siècle, comme SigmundFreud, ont défendu l’usage de lacocaïne et l’ont utilisée pour traitersurtout la dépression, la migraine etles maux de dents.
En Chine, c’est impoli de finir son assiette !
finir son assiette en Chine signifieque l’hôte ne vous a pas fourni suffi-samment de nourriture et que vousavez encore faim, cela est considérécomme impoli.Il est également important de se rap-peler d’utiliser ses propresbaguettes pour manger. Cependant,parler la bouche pleine, les rots etmettre les coudes sur la table sonttous approuvés.

iNSOLITE Le Jeune Indépendant 

Une famille découvre que le tableau
qui jaunit derrière une porte du
salon est… un Brueghel

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

l’AgenT de conversation virtuelle ChatGPT est capable de répondre à n’im-porte quelle question sous une forme synthétique. On l’a interrogé sur la villede Laval (Mayenne) et ses réponses sont parfois... originales.C’est l’intelligence artificielle (IA) qui fait parler d’elle en ce moment. L’agentde conversation virtuelle ChatGPT peut répondre à n’importe quelle questionsous une forme synthétique. Mais ses réponses ne sont pas toujours lesbonnes…« La tarte Tatin et le poulet fermier de Loué » comme spécialitésÀ la question « Que sais-tu de Laval ? », il répond bien qu’il s’agit « du chef-lieu du département », d’une ville « d’environ 50 000 habitants », possédantun château médiéval. Mais il dérape dès qu’il s’agit de parler des spécialitésde la ville qui seraient, selon lui, « le cidre, le fromage de chèvre, le poulet fer-mier de Loué ou encore la tarte Tatin ».
Des réponses fausses sur le maire et les lumièresDe plus, si le maire de Laval est bien, pour ChatGPT, Florian Bercault, il est selon l’IA « membre du parti Les Républicains et éga-lement conseiller régional ». Quant aux Lumières de Laval, il s’agit « d’un spectacle de lumière et de son qui a lieu pendant plu-sieurs soirées au mois de mai ». Par contre, pour ChatGPT, le Stade lavallois est « un club important de la région de la Mayenne,avec une base de supporters fidèles et passionnés ».

On a interrogé ChatGPT sur Laval et sesréponses sont étonnantes !

Une famille française a
découvert être en possession
depuis plus d’un siècle d’une

toile du célèbre peintre
flamand Brueghel le Jeune.

en réalisant l’inventaire d’unemaison familiale, le commissai-re-priseur Malo de Lussacs’étonne d’abord de l’indifférence despropriétaires devant la toile qui trônedans le salon, qu’ils jugent sans valeurmarchande, rapporte le magazine LePoint. Les héritiers qui ont fait appel àses services n’ont en effet aucuneconnaissance en histoire de l’art.
Un tableau jauniEn continuant l’inventaire de la maison,le commissaire-priseur est ensuiteintrigué par un imposant tableau de

près d’un mètre sur deux dans un salonde télé, bien qu’il soit accroché derrièreune porte qui le dissimule.La famille a pris l’habitude de surnom-mer cette toile « le Brueghel » ou «croûte », persuadée que c’est un faux.Pourtant, il ne faut pas beaucoup detemps au spécialiste, scrutant lesdétails, pour reconnaître l’influence desBrueghel, maîtres de la peinture fla-mande. La toile vraisemblablement peinteavant 1617 n’est pas signée.Malo de Lussac mise plutôt sur PieterBrueghel le Jeune, soit le fils de Pieterl’Ancien, l’une des quatre grandesfigures de l’École flamande, et l’une desprincipales de l’École d’Anvers et dontdes tableaux sont exposés au Louvre,au Prado ou encore au Met.Son fils, Brueghel le Jeune, surnommé « Brueghel d’Enfer » en raison des

incendies qu’il aimait peindre et quiressemblaient à des scènes d’enfer, estconnu pour être un imitateur et copistede l’œuvre de son père.
Une toile certifiéeSur les conseils du commissaire-pri-seur, le tableau est envoyé au cabinetd’expertise d’Éric Turquin. Le verdict ?Il s’agit bien d’une toile de Pieter Brue-ghel le Jeune, une scène baptisée «L’avocat du village », qu’il a reproduiteplusieurs dizaines de fois, mais dontcette version était encore inconnue,explique Le Point. La toile représenteun avocat et son clerc qui reçoiventneuf paysans intimidés venus présen-ter leurs doléances.L’œuvre a par la suite été certifiée enAllemagne par le docteur Klaus Ertz, unspécialiste de Brueghel.
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Permafrost : définition et enjeux
pour la planète

Le permafrost est un terme quidésigne les sols dont la tempé-rature reste sous le seuil de 0 °Cpendant au moins deux années consé-cutives. Le terme correct en françaisest celui de "pergélisol".
où se trouve le permafrost ?Le permafrost couvre environ 14 mil-lions de kilomètres carrés, soit près de20 % de la surface terrestre, principa-lement dans les hautes latitudes (zonepolaire arctique, y compris le Groen-land, la Sibérie arctique en Russie,l'Alaska et le nord du Canada) ainsi quesur les hautes altitudes (pergélisolalpin).La "zone active" - une couche de terrequi recouvre le permafrost et qui dégè-le en été, permettant à la végétation decroître de nouveau - constitue un éco-système à part entière, associé à uneriche biodiversité.
comment le dégel du permafrost
menace-t-il l'humanité ?Le dégel du permafrost fait désormaisl'objet d'un nombre croissant d'étudesscientifiques concernant les enjeux cli-matiques qu’il fait peser sur la planète.Les +4 °C de réchauffement global pré-vus d’ici 2100 pourraient ainsi êtresous-estimés. "Les projections les pluspessimistes du Giec (Groupe d'expertsintergouvernemental sur l'évolutiondu climat, NDLR) avec un réchauffe-ment à 4 ou 5 °C n’incluent pas les pro-cessus de dégel du pergélisol",explique Florent Dominé, directeur de

recherche au CNRS (laboratoire fran-co-canadien Takuvik).Le permafrost stocke en effet, sousforme de matière organique, deux foisplus de carbone que l’atmosphère ter-restre (1.700 milliards de tonnes -CNRS, 2015). Or, selon des simulationsdu Centre national pour la rechercheatmosphérique (NCAR) aux Etats-Unis,plus de 50 % des territoires recouvertspar le permafrost pourraient fondred’ici 2050, et jusqu'à 90 % d’ici la fin dusiècle.Avec sa disparition progressive, le per-mafrost libérera des quantités consi-dérables de CO2 dans l’atmosphère,accentuant ipso facto le phénomène deréchauffement climatique, dans uncercle vicieux - ou plus exactement une"boucle rétroactive" : plus on émet deCO2, plus la température globale aug-mente, plus le permafrost fond, et plusil émet de CO2, etc.De plus, si le CO2 constitue le gaz àeffet de serre le plus abondant dans lepermafrost, il n'est pas le seul. Cettecouche glaciaire renferme aussi duméthane, dont le pouvoir de réchauffe-ment est encore plus puissant quecelui du dioxyde de carbone, bien qu'ilpersiste moins longtemps dans l'atmo-sphère.En 2017, les scientifiques américainsdu National Snow and Ice Data Center(NSIDC) publiaient une étude sur l’im-pact des bulles de méthane dans le per-mafrost en Sibérie. Avec le dégel dupermafrost, ces bulles explosent, for-mant des cratères pouvant atteindreplusieurs dizaines de mètres de pro-fondeur. Les auteurs ont identifié prèsde 7.000 bulles de méthane suscep-tibles d'éclater.
Quels virus dans le permafrost ?Outre le danger climatique, le dégel dupermafrost représente une menacesanitaire. Les études successivesmenées sur le peuple microscopiquepiégé depuis des dizaines, centainesvoire milliers d'années dans la glace,

ont permis d'identifier une grandediversité de bactéries, d'archées et devirus.Entre 2014 et 2015, Jean-Michel Clave-rie, professeur émérite de médecine àl’université Aix-Marseille /CNRS et sacollègue Chantal Abergel ont ainsiidentifié deux virus géants dans le solsibérien, datant de plus de 30.000 ans :Pithovirus sibericum et Mollivirussibericum. Réactivés en laboratoire,ces virus étaient capables d'infecter lesamibes, mais pas les humains (niaucun autre animal).Si la grande majorité des êtres vivantsmicroscopique contenus dans le pergé-lisol ne présente aucun danger pourl'Homme, certains de ces organismesseraient, eux, susceptibles de provo-quer des maladies infectieuses. Or, avec la fonte, ces pathogènes ris-quent de refaire surface, ce qui pour-rait déclencher des épidémies.La variole suscite notamment l'inquié-tude des chercheurs. "On sait que d’an-ciens peuplements sont morts de cettemaladie dans la région : si la variole estéradiquée de la surface de la Terre, elleest encore présente dans des cadavresqui ont quelques siècles ou millénaireset ressortent du permafrost, parfois

dans un très bon état de conservation",explique Jean-Michel Claverie àUsbek&Rica (2021). C'est un triste faitdivers qui est venu rappeler le poten-tiel du permafrost dans l'émergence depathogènes. En 2016, le décès d'unenfant au nord de la Russie - et l'hospi-talisation de plusieurs dizaines de per-sonnes dans une communauté d'éle-veurs de rennes - avait pu être attribuéà l'anthrax, une maladie d'origine bac-térienne qui avait pourtant disparu dela région chez l'humain depuis 75 ans.Avec le réchauffement climatique, ledégel d'un cadavre de renne contami-né il y a plusieurs dizaines d'annéesaurait libéré la bactérie responsable del'anthrax (Bacillus anthracis), infectantensuite des troupeaux avant de setransmettre à l'humain par contactavec ces animaux, nombreux dans larégion.Si la population humaine qui fréquenteles régions à proximité du pergélisolest certes relativement peu nombreu-se, cela pourrait toutefois changer avecle réchauffement climatique, qui ouvrede nouvelles voies maritimes à traversl'Arctique, offrant également davantage de possibilités d'extractionminière.

Dégel du permafrost, virus,
menace pour l'humanité : le
permafrost est au cœur de

l'actualité pour son interaction
complexe avec le

réchauffement climatique.
Mais de quoi s'agit-il ?

Définition et enjeux.
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La mémoire peut être perturbée àtout moment de l'existence, enraison d'un manque de sommeil,du stress, d'une alimentation peu diété-tique ou déséquilibrée, de la prise demédicaments altérant la concentration.C'est surtout avec l'âge que l'on peut leplus souffrir de troubles de la mémoire.Lorsqu'on vieillit, cette faculté estmoins performante, les capacités deconcentration diminuent. Cependant, ilest possible de préserver son potentielen ayant une bonne hygiène de vie. Nenégligez pas le sommeil : il a uneinfluence essentielle sur votre aptitudeà vous concentrer et à mémoriser.L'oxygène contribuant au bon fonction-nement du cerveau et donc de lamémoire, il est aussi recommandé de

pratiquer un exercice physique régu-lier. De nombreux nutriments favori-sent directement une activité cérébralede qualité : c'est le cas des oméga 3, desvitamines du groupe B, du fer, de lavitamine A, de la vitamine B1, des vita-mines C et E… Il est donc important deconsommer des aliments contenant cesprécieux alliés de notre santé : poissonsgras et huiles de colza et de noix pourleur teneur en oméga 3, fruits etlégumes colorés sources de vitaminesA, C et E, levure de bière extrêmementriche en vitamines du groupe B.
Améliorez vos performances 
cognitivesVous pouvez lutter contre le vieillisse-ment cérébral et donc conserver unebonne mémoire grâce à des actifs natu-

rels qui ont fait la preuve de leur effica-cité. Ainsi, ceux contenus dans le com-plément alimentaire Illumina® amélio-rent le bien-être mental du fait de leurseffets positifs sur la concentration, lesfacultés intellectuelles, la mémoire àcourt et à long terme : extraits de baco-pa (Bacopa monnieri), microalgue(Haematococcus pluvialis), qui contientde l'astaxanthine, associés à de la phos-phatidylsérine et à de la vitamine E. Lebacopa est une plante qui renforce lamémoire, la concentration, l'attentionet augmente la vitesse de traitementdes informations.Des études scientifiques contrôléessuggèrent que l'extrait de bacopa sti-mule les performances cognitives et lamémoire chez la personne âgée (1).

L'astaxanthine apportée par Haemato-coccus pluvialis est un antioxydant quienraye également le processus devieillissement cérébral. La phosphati-dylsérine, composant essentiel desmembranes cellulaires, soutient lesfonctions cognitives et contribue aumaintien de l'activité cérébrale, ensynergie avec la vitamine E antioxydante.Le plus d'Illumina® ? Sa formulationparticulière innovante en comprimésmulticouches à libération différenciéeaccroît la biodisponibilité et l'action desingrédients. Il est conseillé de prendreun comprimé par jour, de préférencejuste avant l'un des repas principaux,pendant deux mois. Cette cure peutêtre renouvelée si nécessaire.

BIEN-ÊTRE

Nous pouvons tous
souffrir de trous de

mémoire et de problèmes
de concentration qui

altèrent notre qualité de
vie. Mais dans la plupart

des cas, ils ne sont pas
irrémédiables et des

solutions comme
Illumina peuvent
considérablement

améliorer notre
quotidien.

Boostez votre mémoire et retrouvez votre 
bien-être cérébral

Bien-êTre

c'est quoi l'épilepsie ? 
Quels sont les
traitements ?
l'éPilePSie est une maladie neurolo-gique chronique qui se manifeste par"crises" responsables de tremblements,contractions musculaires, absences...L'essentiel à savoir. L'épilepsie est unemaladie neurologique chronique quiconcerne 50 millions de personnes dansle monde selon l'OMS dont plus de650.000 en France. Elle peut prendreplusieurs formes et survient par crises.Ces crises se manifestent sous la formedes symptômes évoqués : tremble-ments, contractions musculaires,absences, perte de connaissance… Dansla grande majorité des cas (60 à 70%)grâce aux traitements médicamenteux,l'épilepsie peut être contrôlée et lespatients peuvent mener une vie quasinormale. La Journée internationale del'Epilepsie est célébrée en février. Cettejournée a été lancée en 2015 à l'initiati-ve de l'International Bureau for Epilep-sy (IBE) et de l'International LeagueAgainst Epilepsy (ILAE).
Définition : qu'est-ce que l'épilepsie ?L'épilepsie correspond à une maladieneurologique qui peut prendre plu-

sieurs formes et qui survient par crises.L'épilepsie est due à l'activation brutaled'un grand nombre de neurones. "Ellepeut s'apparenter à une décharge élec-trique qui court-circuite une régioncérébrale et peut s'étendre à l'ensembledu cerveau",
SymptômesEnviron 50 formes distinctes d'épilepsiesont répertoriées, dans leur symptoma-tologie et dans leur évolution. Les crisesd'épilepsie se manifestent sous la formedes symptômes évoqués : tremble-ments, contractions musculaires,absences, perte de connaissance…
Symptômes d'une crise d'épilepsie :
avant, pendant, en dormant...L'épilepsie est une maladie neurolo-gique chronique qui se traduit par la

survenue de crises épileptiques. Crised'épilepsie partielle ou généralisée, lessymptômes sont variables. Le point avecNorbert Khayat, neurologue et vide-pré-sident d'Epilepsie-France.
crise comitiale (épilepsie) : c'est
quoi, causes, que faire ?En France, près de 600 000 personnessouffrent d'épilepsie, une maladie chro-nique caractérisée notamment par delarges mouvements des quatremembres, des absences ou des troubleslocalisés (langage, vue, moteur, senso-riel...).
Quels sont les traitements pour 
soigner l’épilepsie ?"Une épilepsie ne justifie pas systémati-quement la prescription d'un traitementde fond" a rappelé la Haute Autorité deSanté en 2020. Elle recommande chez l'enfant et l'adul-te, qu'un traitement soit proposé "aprèsla deuxième crise d'épilepsie, si lessymptômes sont invalidants et présen-tent un risque pour le patient et/ou sonentourage". Le traitement peut êtreprescrit après une première crise sousconditions. Dans la grande majorité descas (60 à 70%) grâce aux traitementsmédicamenteux, l'épilepsie peut être

contrôlée (absence de crises) et lespatients peuvent mener une vie quasinormale : aller à l'école, travailler,conduire. Néanmoins, un tiers des épilepsies nerépondent pas aux traitements médica-menteux, et sont dites pharmacorésis-tantes. Une intervention chirurgicalepeut être proposée : "Si une tumeur està l'origine de l'épilepsie, on la retire. Onpeut aussi enlever la partie du cerveauqui produit ces décharges.
MédicamentsIl existe de nombreux médicamentsantiépileptiques qui visent à espacer lescrises, voire les supprimer totalement.On estime que les médicaments antiépi-leptiques contrôlent les crises chez 70%des malades. Le médecin évalue sanscesse la molécule et la posologie adap-tée à chaque patient, en fonction de lanature du syndrome épileptique et deson intensité. La monothérapie (prise d'un seul médi-cament) est généralement recomman-dée. Pour les cas les plus complexes,l'association de deux médicaments(bithérapie) peut offrir une meilleureefficacité thérapeutique.
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Série humoristique 2022, France
Avenir 

Magazine de société 2022, France
Maison à vendre

Cinéma - Film d'aventures
2007, Etats-Unis
Pirates des Caraïbes : jusqu'au bout du monde

Série humoristique
France
Kaamelott

Série policière 2013, France
Commissaire Magellan

Téléfilm - Téléfilm d'aventures
2015, Norvège
La vallée des chevaliers

Série de suspense 2023 France
L'île prisonnière

Série Western 2023, France, Italie
Django

Cinéma - Thriller
1992, Etats-Unis, France
Basic Instinct

Cinéma - Comédie 
OSS 117 : alerte rouge en Afrique noire

Cinéma - Drame 2021
Varsovie 83, une affaire d'Etat

Cérémonie
Sport
The Best FIFA Football Awards 2022

21 h 00

21 h 00

21 h 19

21 h 00

21 h 05

20 h 50

20 h 05

20 h 50

21 h 19

21 h 00

21 h 05

21 h 25

22 h 10

la chaine 21h00

Série musicale 2022, Grande-Bretagne
Saison 1 Épisode 4/5
Mood 
Sasha et Carly quittent l'Angleterre pour se
rendre dans une somptueuse villa dans le Golf
Persique. Elles doivent y retrouver deux autres
artistes pour assurer l'animation de soirées 
huppées.

Série humoristique 2021, Grande-Bretagne
Saison 1 Épisode 4/5
Starstruck
Kate est invitée à la projection en avant-première
du dernier long-métrage de Tom. Elle force 
Jessie à l'accompagner. Les retrouvailles entre
Tom et Jessie sont contrariées par un visiteur
inattendu.

JEUNE INDEPENDANT 



www.jeune-independant.net direction@jeune-independant.net

Alger 13° 5°
Oran 11° 5°
Constantine 14° 1°
Ouargla 19° 9°

Maximales Minimales
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:38 12:43 15:53 18:24 19:43

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:50 12:56 16:09 18:40 19:57

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

06:03 13:08 16:21 18:52 20:09

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

06:08 13:13 16:26 18:57 20:14

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

06:11 13:16 16:30 19:01 20:17

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:44 12:49 16:00 18:31 19:49

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:56 13:01 16:12 18:43 20:01

hOMMage
à MOuLOud
MaMMeri
un riche programme
commémoratif
dans le cadre des festivités
commémoratives portant sur la
disparition de feu Mouloud
Mammeri, la maison de la culture
de Tizi-Ouzou portant son nom a
concocté un riche programme
d’activités lesquelles s’étalent sur
quatre jours, plus exactement du 25
au 28 du mois en cours. En effet,
conférences, exposition de
documents de dimension et d’intérêt
académiques, la peinture, les récits
poétiques, lecture de textes de
certains ouvrages littéraires de
l’Amusnaw, la réalisation d’une
fresque, projection de films et
documentaires, vente de livres et
tant d’autres activités en corrélation
intime avec l’hommage rendu au
regretté disparu ont été programmés
et proposés au public. Pour la
journée d’hier, l’action
commémorative a porté au niveau
de l’espace de la maison de la
culture baptisée au nom de
l’Amusnaw sur la projection du film
«La colline oubliée»
d’Abderrahmane Bouguermouh, au
niveau du Petit Théâtre, une
exposition de livres du fonds
documentaire dans l’espace de la
bibliothèque «Saïd Boulifa»,
l’exposition et l’animation sur le
tissage, la poterie et le récit de
contes. Pour la journée
d’aujourd’hui, il est attendu dans le
même espace de la maison de la
culture, une conférence avec Hachi
Slimane, chercheur et directeur du
CNRPAH, lecture et explicitations
des textes de Mouloud Mammeri
par les élèves du CEM «Ali
Hammoutène» et les lycéens
fréquentant l’établissement éducatif
Fatma N’Soumeur, un récital
poétique avec Ahmed Djadoun.
Dans l’espace de la bibliothèque
principale de lecture publique,
institution sise sur le boulevard
Stiti, le programme commémoratif a
porté également sur beaucoup
d’activité dont une conférence, la
tenue d’ateliers sur différents
segments relevant de l’identité
culturelle et de la connaissance. 
De notre bureau, Saïd Tissegouine

Les serviCes de  l’agriculture  de  la
wilaya de Blida, ont lancé une grande opé-
ration  pour  développer  l’apiculture,  ou
plus  de  2  510  ruches  pleines  seront  attri-
buées au cours de cette année à 251 béné-
ficiaires. 
Ces  derniers  recevront,  également,  des
équipements  de  protection  et  une  forma-
tion  dans  le métier  d’apiculteur.  C’est  ce
qu’a indiqué avant hier la direction des ser-
vices agricoles de la wilaya de Blida.
L’objectif de cette importante opération est
de  remplacer  les  abeilles  qui  ont  disparu
durant ses dernières années à cause de l’ef-
fet  de  sécheresse.  «Il  faut  protéger  l’éco-
système  environnemental,  car  les  mon-
tagnes  de  Blida  recèlent  d’importantes

ressources naturelles végétales et animales
endémiques»,  explique  un  agronome,
ajoutant que «la présence des abeilles dans
cette  région  forestière  à  un  autre  atout
majeur, celui de préserver et de régénérer
des  milliers  d’arbres  et  plantes.  L’apport
de  l’abeille dans  la préservation de  l’éco-
système  est  primordial,  voir  vital»,  fait-il
remarquer.
Dans un autre contexte agricole, pour une
opération  de  régénération  de  l’Atlas  Bli-
déen, on prévoit un programme qui s’arti-
cule  sur  la  plantation  de  100  arbres  dans
l’hectare. C’est autour de cet objectif que
les  services  agricoles  de  la  wilaya  de
Blida,  prévoient  la  plantation  de  30.000
arbres  entre  fruitiers  et  oliviers,  dans  des

terres déjà dégagées. Cette opération entre
dans le cadre d’un programme national de
lutte contre les effets laissés par les incen-
dies  et  la  sécheresse  qu’a  connue  l’atlas
blidéen  à  l’instar  des  autres  régions  du
pays. 
«Cette opération de plantation vise à inten-
sifier la mise en terre d’arbres fruitiers, tels
les  amandiers,  les  figuiers,  les pistachiers
et d’autres variétés à l’instar du caroubier
qui a une grande valeur économique dans
l’agriculture de montagne». Et d’ajouter  :
«La plantation des arbres a aussi un grand
rôle dans la protection de l’environnement
à l’ère du dérèglement climatique».
De son côté, la conservation des forêts de
la  wilaya  de  Blida,  a  fait  savoir  que  55

hectares ont été dégagés pour la plantation
de caroubiers dans la partie ouest de Blida.
Le  programme  2022-  2024  accorde  une
grande  importance  aux  oliviers,  ce  qui  a
encouragé la création de micro-entreprises
versées  dans  la  transformation  des  huiles
essentielles et l’huile d’olive. 
Un  investissement  qui  semble  séduire  de
plus en plus de jeunes qui ont exprimé leur
volonté  d’investir  dans  le  secteur.  «Cette
activité  demeure,  également,  une  activité
génératrice  d’emplois  et  de  revenus  pour
les  populations  rurales  de  montagne,  et
sources  de  devises  pour  l’économie  du
pays», apprend-on de la direction des ser-
vices agricoles.  

T. Bouhamidi

des représentants de la sec-
tion  Ordinale  régionale
des Pharmaciens de Ghar-

daïa,  des  pharmaciens  des
Wilayas  :  De  Ghardaïa,  d’El-
Menia,  Laghouat,  Ouargla,
Touggourt,  Tamanrasset,  In-
Salah, In-Guezzam, Illizi et Dja-
net  se  sont  penchés  sur  la  res-
ponsabilité  juridique  et  éthique
des officines envers le citoyen et
l’Etat.
Selon les intervenants dans cette
journée  Scientifique,  la  respon-
sabilité revient aux pharmaciens
d’assumer  les  conséquences  de
leurs  propres  actes  ou  de  ceux
des  personnes  auxquelles  elle
doit rendre compte. 
Sur le plan civil, elle peut impli-
quer un devoir de réparation des
préjudices causés au tiers par son
fait  ou  par  le  fait  de  ceux  qui
dépendent  de  son  autorité  et  la

réparation des dommages causés
à une chose. Sur le plan discipli-
naire  ou  pénal,  un  pharmacien
jugé  responsable  pourra  éven-
tuellement  supporter  une  sanc-
tion d’interdiction d’exercice. Le
code pénal peut aussi prévoir des
peines d’amendes.
Ainsi, tout pharmacien, inscrit au
tableau de l’ordre, sera donc sus-
ceptible  dans  son  exercice  pro-
fessionnel  d’engager  sa  respon-
sabilité Ci-après : a) Civil (répa-
ration  d’un  dommage  causé  à
une personne ou à une chose), b)
Disciplinaire  (manquements aux
règles  déontologiques  et  aux
devoirs  professionnels,  non-res-
pect  des  règles  législatives  et
réglementaires  du  code  de  la
sécurité  sociale  ou  de  la  santé
publique),  c) Pénal  (sanction  en
cas  de  non-respect  de  la  loi  ou
d’une norme de sécurité).

Cependant, comme tout citoyen,
le pharmacien est donc considéré
comme un professionnel de santé
dont les activités sont régies spé-
cifiquement  par  le  code  de  la
santé publique. Il doit assumer la
responsabilité  civile  (la  répara-
tion  des  dommages  causés  à
autrui, ainsi que la responsabilité
liée à la conclusion d’un contrat
de vente). Sa responsabilité per-
sonnelle  de  ses  propres  actes.
Les  principes  fondamentaux  de
sa  mise  en  œuvre  sont  exposés
dans le code civil en vigueur, qui
impose un devoir général de pru-
dence,  en  dehors  de  la  conclu-
sion d’un contrat de vente, selon
les  termes  suivants  :  «Tout  fait
quelconque  de  l’homme  qui
cause à autrui un dommage, obli-
ge celui par la faute duquel il est
arrivé  à  le  réparer».  En  consé-
quence, une victime pourra obte-

nir des dommages et  intérêts,  si
elle  prouve  la  faute  du  profes-
sionnel de santé, son préjudice et
le  lien  de  causalité  entre  son
dommage et la faute. 
Toutefois  si  la  victime  reproche
au professionnel, un défaut d’in-
formation sur les risques des trai-
tements,  il  reviendra  alors  au
pharmacien  de  prouver  qu’il  a
correctement  informé  son
patient,  c’est-à-dire  de  manière
claire,  loyale  et  appropriée.  La
méthode  de  travail  du  pharma-
cien est celle qui assure la conti-
nuité et la sécurité du «geste pro-
fessionnel».  Elle  permet  égale-
ment  de  faire  preuve  d’une  dis-
ponibilité  attentive  et  compré-
hensive à l’égard des patients. La
confiance,  tellement  nécessaire,
se mérite, selon les participants. 

De Ghardaïa,
Aissa Hadj Daoud

journée nationale PharmaCeutique à ghardaïa 

débat sur la responsabilité
des praticiens et des officines 
Sous le thème des responsabilités du pharmacien, une journée nationale sur les principes et les enjeux

liés au code de déontologie adapté à la profession pharmaceutique a été organisée ce dimanche
à Ghardaïa, sous l’égide du Conseil national de l’ordre des pharmaciens (CNOP).

blida

Plantation d’arbres fruitiers et d’oliviers


